
CONSEIL OE VILLE DE HULL Ouvrez l’Œil ! W. A. ARMOUR
Séance du 2*2 juin 1886. Manufacturier«t Importateur

MOULURES POUR'ENCADREMENT
D’IMAGES, MIROIRS,

Le conseil s’assemble à deux heu 
res et demieu. Tous les échevins 
moins SI. Landry sont présent . Sur 
proposition de MM. Graham et Le
duc Us minutes de la dernière 
assemblée sont amendées de façon 
à faire remise à MM. Rouleau et 
Goyetle de la moitié de leur license 
d’auberge, vu qu’ils ont passé au 
feu.

REGARDEZ CB QUE FAIT

CHEAP JACK (Glaces de fabrique allemande et anglaise)
Table*» à l'huile aaglals, français 

et allemands,
dusxi, toutes sortes de Peintures, Ca

dres en pluclu, et de canevas 
pour tableaux

- Ses prix modiques, ses conditions facile- 
et la variété de ses marchandises ont telles 
ment fait augmenter son commerce qu’il 
lui a fallu ajouter à l’on de ses magasins 
une allonge à doux étages de soixante-dix 
pieds de longueur. Beaucoup de person 
nés d'Ottawa, surtout du Fiat, viennent 
acheter à son établissement.

I.ES««^MRS&SZBSr»!*Votent en faveur de la motion : 
MM. Rochon, Leduc, Ste Marie. 
Graham et Fortin. Contre : MM 
Scott, Richer, Reinhardt et Eddy.

Sur proposition de MM. Graham 
et Reinhardt un certificat de license 
de magasin est conhrmé en faveur 
de M. Urbain Viau, et les demandes 
de M. Damas») Corbeille pour chan
ger son hôtel de place, et de Dlle 
Hovington pour un certilicat de 
magasin de détail, sont refusées.

Sur proposition de MM. Leduc et 
Ste Marie, M. Sylvestre Chatillon 
est nommé inspecteur de bâtisses 
poor mettre en forc i le règlement 
numéro 36 contre l’érection de mai 
sons en bois en certaine rues. Son 
salaire devra être de $3.00 pourcha 
que jour d’ouvrage accompli.

Sur proposition de MM. Richer et 
et Leduc, il est décidé de recons
truire les trottoirs dans la partie 
incendiée de Hull.

Sur proposition de MM. Graham 
et Leduc la soumission de M. G. 
H. Milieu de construire l’aqueduc

TENDEZ L’OREILLE IMAGES KNCADHKKS AU PHIX DES 
MANUKACTUHES

Venn me faire une visite,
n« ('partnerei an 
!• â >) par eeut.

N. B.—J» vendrai aux marchands les 
moulure», cadres, peintures, miroirs, cane
vas pour tableaux et toutes les plus récen
tes nouveautés du commerce de peintures 
aux prix de Montréal et Toronto.

W. A. A KMOl)K, 
488 rue Mniwiei.

En payant comptant un cinquième des 
marchandises, les acheteurs peuvent obte 
nir crédit pour la balance, moyennant une 
différence de prix d’un centiu par trente 
sous seulement.

Les personnes qui paient dans un délai 
raisonnable se trouvent à obtenir les mar
chandises à meilleur marché qu’allleurs 
pour argent comptant.

Pour pouvoir accorder au public les 
avantages que

Et vous vo moln* de

K1T6

OHflAP JACK
MAGASIN DR GROS.lui offre, Il faut comme lui n'avoir pas de 

loyer à payer et posséder les moyens d'a- 
oheter beaucoup à la fois et pour argent 
comptant sans être gôné par le crédit qu’il 
accorde lul-môme,

CHAMPAGNE! VINS R CHERCHES 
CIGARES 1

Un assortiment complot do liqueurs
ooisies et cigares, vient d’ôlre reçu av 

numéro 4M, rue Sussex, à l'entrepôt W. () 
McKay.

Liqueurs françaises et Italiennes, Barton 
et Gastler, St. Julien, Sauterne, Brlsson 
Ayala, Chateau-d’ay, J. H. Mumm, Char 
treuse, Kummel, Bénédictine, Curacao 
Moraskno, Vertmouth, Torino, Kau-de-Vie 
Glu, en Aile et en caisse.

CIGARES de qualités variées, Importée 
et Canadiens

Ordres promptement exécutes, effets 
livrés à domicile.

MEUBLES
LAVEUSES ET TORDEUSES 

COMBINÉES
PLUME, MATELAS

LITS A RESSORTS,
MIROIRS,

IMAGES ENCADREES, 
HORLOGES, VAISSELLE, 

.VOITURES D’ENFANTS,;

POELES,M. Surtees, pour la somme de 
128,000, est acceptée, l’ouvrage de
vant être terminé au 1er novembre 
1886 et M. Milieu devant recevoir 
80 pour cent en argent à mesure 
que les travaux progresseront.
__ Sur proposition de MM. Richer et 
Scott, Son Honneur le maire est 
autorisé à signer le contrat avec M.

H0. 460. RUE SUSSEX
W. O. McKAY,

Propriétaire.
Ottawa, 6 Déc. 1884

LAMPES, VERRERIE,
tanFERBLANTERIE,

BATTERIE DE CUISINE,
COUTEAUX, etc

OISEAUX TUES PAR L'ELEC- 
TRICITÉ E. D. D’Orsonnens,

Pour 1m meilleures ferronneries à bon mât ■ 
ohé, ailes ohes.GERANT

Vin-H-vU le Gros Orme

Rue Principale, Hull
Un curieux phénomène s'est pro- 
nt il y a quelques jours, 

orage, dans les 
de la tour de la

McDougall 4 ouzum
La . oi ancien magasin de oe genre à 

Otto »x, établi en I860, à l’enseigne de le
CROSSE TABBIERE,

Hue ’onei, et cola de 11 rue Dote,
CHAUDIERES, OTTAWA.

*t à MATTAWA, P.Q.

un B. G.9 tour est surmontée de plu 
rs lampes électriques éclairant 
un quartier de la ville. Di- 

ehe matin, le veilleur, en fal
sa ronde, a été tout surpris de 
que la rue, en face de la tour, 
jonchée de centaines de cada- 
d’oiseaux de toute sorte. Quel 

. ' , . " l’électri-j
t de service dans la tour est 
tendu et qu’il a vu ce monceau 
volatiles morts, il a dit qu’ils

■C00U6UL I CUZIERI

LES CHAPEAUX
Yiim-Yum-ri

—BT—

“MIKADO”
Mlle A. McDonald

GRANDEIl est remonté alors au haut de 
a tour et a constaté que le toit de 
a Chambre du Commerce était 
gaiement couvert de cadavres 
l’oiseaux : il y en avait même jus- 
[ue dans les lobes des lampes dont 
un n'en rentermait pas moins de 
luit. Ces oiseaux appartenaient 
ux espèces les plus variés. On 
uppose qu’ils émigraient du sud 
ers le nord, lorsque surpris par 
orage et attirés par la vive lueur 
es lampes,ils se sont abattus sur la 
iur et ont été tués eu masse par

ïtole Spéciale N’ont pas leur égal.

Maison de Modes Parisienne
5*1 HUE SUSSEX,

Quatrième porte de la rue York.

POUR ARGENT COMPTANT

D'Habillements pour hom
mes et enfants, T. W. CURRIER

Pour une semaine commen
çant le 17 Mai courant. -Û. DSMSNAS&

BON IMMENSE ASSORTIMENT DE

Menbles, Porte., Cbaaala et de 
Bol* de Sciage aux

Nos. 186 et 188, BUB RIDEAU,
Près du Couvent des Sœurs du Sacré. 

Cœur, coin des Jrues Walles et Rideau.

Tous ces dlfférenls'genres de bols seront 
vendus

An prix de la manofactore, 
en gros et en détail.

Ottawa, 8 Juin 1886—3m

Venez tous. Les prix sont 

.TRES BAS. -TT
DE FEU DU PACIFIQUE

d'exploration 
le aTord-Oneet

k Wlnnl.voyage 
peg et

Le train d’excursion laissera Ot- 
wa, le 30 juin 1886.
Billets bons pour 40 jours.
Les cultivateurs et autres qui 
isirent aller explorer cette contrée 
)ur s’y établir ne peuvent trouver 
)e meilleure occasion de s’y rendre 
des prix réduits
Le train sera composé de chars 
irtoirs “ Colonist. ”
Pour plus amples informations, 
tdresser au bureau du Pacifique, 
lin des rues Sparks et Elgin.

il ft, Uni

150, 152, 154, roe Sparks.
Nona tenons de recevoir le

de telle» peintes et dort** 
poor fenetreo qui ait 

I» "»•* etc Importe en Onnodn

l>elPi
I, Capitol* v* <’an*hna- 
54 courant. Cette Jod le 
de la nainon. 
ekenT *hlrto required, 
an inferior quality of

la dernière 
pike* or mu 
r are both JACOB ERBATT

Cour de Police.

John Carroll, désordre, *1 et les 
ait.
Chas. La belle, pour insulte à Mary 
efebvre, $1 et les frais.

MAGASIN PALAIS 0E MEUBLES.
& 88 BUE BIBEAU.

N. B.—Voyez lee échantillon» de 
ces toiles dans ma vitrine’

yê par M. le 
>n père, 
ait, Mauri- 
1 s’agissait 
ion de ces 
rapaces, 
que toutes 

chenour et 
raient été 
z M. l’ab-

î le plus 
dartial ne 
it de se ju- 
Ime quand 
>rce à se te-

e qu’à Dieu 
-il, sont ja- 
, monsieur 
inra pas de

qn’on pré-

il ?... 
de ces of- 
d’honneur 
pardonner, 

le Sairmeu- 
air grave, 
prononcé, 

Permettez- 
Lacheneur 

8 vous, et 
eut,—juste, 
ra devant— 
s explicati-

e dans la 
urne si fier,

l’effet pro
ers Marie- 
iquement à 
mais comp-

îalentendn, 
1, n’en dou
se ne sont

endre qne 
ir volontai- 
>ué de notre 
ornent mê
le plus si- 
ntilhomme 
n héros de 
e sont faits 
one que, 
M. de Sair- 
beau rôle, 
lUjoard’hui

u là le ton 
;s Martial 
ire fois, il 
me sur la

il restait à 
s’exprimait 

profond, 
ant lui une 
ion l’hum- 
de Lache-

DU NOM
itsait ses sa
passe z votre 
t été moins 
que ce nom 
lus sanglan- 
t alors à la 
grés revenus I

Ues.
ne marquis 
itta pas 
oonchalente. 
du doigt la 
te de chasse

sa

:
e suis éga-

<

lillante que 
comprenait 
seule con- 

s deux jeu- 
ide, la façon 
it du regard 
l’ombre d’un

1:

ramassé sur 
sur bondir 
ait le double 
)ut prêt à

l’une minu- 
îaçant com- 
qui procède 
fin le rom-

les paysans 
lément par 
d’un ton lé- 
heure qne 
où s’est re-

LE CANADA

Ottawa. 38 Juin 1886

BILLS SANCTIONNÉS.

Au nombre des divers b 
donnés par le lieutenan 
neur de Québec, il y en a

té d’Ott twa : le bill du transfert 
chef lieu judiciaire, celui de 
division du canton de Temple 
en deux municipalités distinc 
et un bill donnant droit d'étal 
quatre sociétés d’agriculture 
division de co nté, de sorte qui 
comté d’Ottawa aura droit d'av 
huit sociétés d'agnculturs.

ARCHEVÊCHÉ D'OTTAWA.

d’être érigé en archevêché, et Si 
Grandeur Mgr Joseph Thomas Du 
hamel élevé an trône archiépisco 
pal. La nouvelle officielle en es

elle était connue de tous, hier soir
C’est une joyeuse nouvelle. Or 

l’on nartout accueillie avec enthou 
siasme. Les talents et les vertus di 
nouvel archevêque lui ont, depuii 
longtemps, conquis l’estime e 
l'affection de chacun, et chacun si 
réjouit de la haute distinction qu 
lui est conférée.

Notre journal unit sa voix à ci 
concert unanime de félicitations. Il 
voit dans l’élévation de Mgr Du 
hamel un honneur pour le clergé 
catholique, dont Sa Grandeur esl 
un des membres éminents ; un 
honneur pour la race canadien ne- 
française, qui le réclame comme un 
de ses plus distingués représen 
tants ; un honneur pour le diocèse 
d’Ottawa, et pour la ville en parti
culier qui acquiert une importance 
considérable en devenant le siège 
d’un archevêché.

La définition des limites de l'ar. 
chidiocèse d’Ottawa n’est pas enco
re officiellement connue.

NOUVELLE OFFICIELLE

M. le grand Vicaire J. O. Ron- 
thier nous communique officielle
ment par la circulaire suivante la 
nouvelle de la nomination de Sa 
Grandeur Monseigneur Duhamel 
comme premier archevêque d'OUa 
wa .

G1RGULARE AU CLERGÉ

Evêché d'Ottawa, le î"2 juin 1836 
Mes chers confrères,

Je me hâte de porter à votre con- 
nassance que des dépêches remues 
de Rome confirment l'heureuse 
nouvelle que Mousiegneur d’Ottawa 
a été élevé à la dignité d'Archevê- 
qtie. Le 16 courant une dépêche 
de Son Eminence le Cardinal Slmé 
oni nous faisait part de la faveur 
insigne accordée par Si Sainteté 
Léon XIII à l’églis- d'Ottawa. Au 
jouidhui une nouvelle dépêche 
nous annonce que Monseigneur 
O’Brien est porteur du Pallium 
pour Monseigneur d’Ottawa. Bé- 
niss ns, remercions le Seigneur et 
la Vierge Immaculée de cet heu
reux événement. 11 nous reste tin 
devoir bien doux à remplir envers 
notre Archevêque nommé, lui pré
senter nos hommages et lui offrir 
nos félicitations les plus sincères. 
Je sais combien cette nouvelle ré
jouira vos cœurs;et avec quel empres
sement, vous v.endrez manifester 
vos sentiments de joie et de bon
heur, et déposer aux pieds de noire 
digne et si dévoué Seigneur Arche
vêque, l’expression de votre respect 
et de votre amour.

Vu, la Visite Pastorale que Sa 
Grandeur doit commencer vendredi 
prochain, j'ai cru -lier le 12 juillet 
pour ce jour de fêle et de reconnais 
sauce. La réunion 
la grande salle du Collège Universi
té d’Ottawa à 5 heures p. m.

aura lieu dans
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Pour six mois..., 
Pour quatre mois.

... Ml

ldi Lion Hebdomadaire. 9i.ee••••«••...a.

“RELIGION ET PATRIE"Ad mlala tsmtlom et IMseUsk Le Société de Publicité,
PaoraiÉTAiR*.B24, Rua Sceau.

Ce jour-là, les Révérends Pères Qlls ne sont pas rares nos conci 
Oblats, toujours si bons et si dé- toyens d’origine étrangère qui se 
voués pour Monseigneur, ouvriront 
l*s portes de l’Alma Mater 
joie mêlée d’un légitime orgueil, prétendant que ce n’est qu’un patois, 
pour saluer dans leur élève, le pre Ne nous emportons pas contre des 
mier Archevêque d'Ottawa.

refusent d'apprendre notre langueavec une

censeurs aussi incompétents. Con 
Nous réglerons ensemble après fondons les plutôt, ou mieux, ga-

SÏÏJEKE £. .“i&Un! I.»-
cet évènement si important et si çant d admirer tout ce que le fian

çais bien dit, bien rythmé a d'incom- 
Je profite de l’occasion pour vous mensurablement plus harmonieux 

dire que la Retraite Pastorale com- que l’anglais. La tâche n’est pas 
mencera le 12 juillet et nom le 19, facile pour ceux qui n’ont pas appris 
comme il avait été annoncé par la . . A , ..circulaire No 35, afin que vous dès leur jeune âge à bien parler, 
«oyez libre d’assister aux fêtes reli- aussi est-ce à la génération qui 
gieuses de Québec, de Montréal et pousse dans nos collèges que je do
rt Ottawa. vrais surtout faire appel pour cette

Je suis bien sincèrement, très œuvra nationale. Mais eux, les 
chers confreres,

heureux jour nous.

enfants d’aujourd’hui, les hommes 
de demain, d’instinct ils entrepren
dront la lâche si seulement on les y 
a en.rainés.

Instituteurs et institutrices soi 
gnez, soignez surtout la correclion 
du langage chez vos élèves.

A. MARION.

Votre tout dévoué,

J. O. Routhilh, V. G.

LETTRE DE I0NTREAL

20 juin 1886
Quelques jours encore et les êlè- 

' ves de nos collèges, comme une 
1 bruyante volée d’oiseaux longtemps 
!: retenue captive, s’échapperont de 
• leur prison avec ries cris de joie et 

1 des battements.

ALIJJCUTION CONSISTORIALE

Nous sommes heureux d'offrir 
de mains, car ils aux lecteurs de notre journal, copie 

d’un document, qui fera époque 
Age heureux où la seule pensée dans notre histoire ; c’est l’allocu 

est Je revoir le toit paternel remplit tlon de N. S. l\ le Pape Léon Xlll, 
le cœur d’une joie délirante 1 Bon- au consistoire du 1er juin dernier, 
nés vacances, mes petits bonshorti- Le Pape y parle de la France, des 
mes. Jouissez en bien, à vingt ans Etats-Unis et du Canada. Et ce

qu’il dit du Canada nous voudrions 
pouvoir l’imprimer ici en lettres 

J’ai dit prison, histoire d’utiliser d’or, et le graver en même temps 
un vieux cliché. Le mot est tout dans la mémoire et le cœur de tous

" u’ont pas d’ailes.

vous n’en aurez plus

ce qu’il y a de plus faux. Nos col- les catholiques ; ce serait pour eux 
lèges n’ont pas que je sache, été des un puissant encouragement, en 
prisons ; ils le sont aujourd'hui même temps qu’un témoignage de

reconnaissance efficace envers lemoins que jamais.
Jadis, si feu crois le témoignage Saint Père, 

des aînés, on n'y avait pas tout à 
souhait, cependant. Au point de _ 
vue hygiénique ça manquait de Quanl aux Canadiens, tout le 

■“ /*. v. . H ,, monde a constaté avec quelle fer-
bains, de cabinets inondores. On meté d’âme ils adhèrent a la foi ca
ne connaissait des exercices athléti- tholique, de quel amour sincère ils 
ques qui font les races conquéran- sonl portés pour l’Eglise, combien

abondamment ils ont prouvé, en un 
temps très difficile, leur piété et 

ment pour développer la force phy- |eur fidélité envers le Pontife ro 
sique, apprendre à nager, à monter main, 
à cheval dominer le vertige. Dans 
la pédagogie ta discipline, la férule 
-l’infâme martinet—tenait lieu de

Voici ce qui regarde le Canada :

tes, que la course. Pas d’entraine-

C’est pourquoi Nous ne mettons 
pas le moins du monde en doute 
que l’élévation à une si haute di
gnité d’un des archevêques cana
diens ne doive tourner à l’honneurrépétiteur. On parlait comme on 

voulait, à condition de ne dire que de religion catholique, au bien
et à la prospérité du peuple cana 
dien, et qu’eltej,n’augmente et con 

du style dam la version, le thème, firme ses dispositions hautement fa- 
l’ampliilcalion était surveillée de vorables pour l’Eglise romaine, 
près ; celle du langage ne l’était 
aucunement. Entre eux les élèves 
se désignaient le plus souvent par 
des sobriquets très souvent bles
sants ; bien heureux quand ces ap-

des choses honnê'es. La correction

COLLÈGE D’OTTAWA. f

La distribution des prix au col 
pellatious d’aventuie n’étaient pas lège d’Ottawa a été accompagnée, 
consacrées par le professeur lui- ^ier soir, d’un éclat inaccoutumé.

La présence de Sa Grandeur Mon
seigneur Duhamel et l’annonce qui 

sans être des prisons nos collèges a été faite de sa nomination comme 
n’élaient pas tout à fait des lycées, premier Archevêque d’Ottawa, ont 
suivant l’esprit de leur prototype é.lé l’objet d’une explosion d’enthou

siasme indescriptible.
L’espace nous fait défaut pour 

Que voyons-nous aujourd’hui ? donner une liste complète des élè- 
Je parle d’un collège que je connais ves qui ont reçu des prix. Nous

nous contenterons de mentionner 
ceux qui résident dans Ottawa et 
qui ont mérité des médailles.

La médaille papale pour la 
commerciale. Les exercices athlé- meilleure thèse de philosophie a été 
tiques y ont un honneur ; les élè- ™.^!tée P*[ Charles Murphy, 
ves y 0"t des baignoires ou ils sont d'0tuwa, venait ensuite. M. Alfred 
tenus de faire leurs ablutions régu- Gameau a mérité la médaille d’ar- 
fièijh. - lUus de fprrule, ni de so gent pour le français.
briquets. Et surtout on y cult! ®uKène Çroulx, d'Otlawa 
, , j , obtenu une médaille d argent pourVe la correction du langage. avoir été le premier dans l’étude du

grec, du français, des mathémati 
La correction du langage 1 Je 6ues et de la géographie.
, , . „ ». . , 6 ,, . M. Frank McDougal, d Ottawa, am’en tarais 1 apôtre si je la possédais ubtenu une médaille d’argent com

me premier dans le cours commer-

même. Bref, il fut un temps où

grec tukeion.

plus particulièrement, et que je 
m’abstiens de nommer pour ne pas 
avoir l’air de lui faire une réclame

a

mieux.
Le français est la caractéristique cial. 

de notre entité nationale. C’est la
base de nos traditions et nos lois. ^urce-Le remède du Dr Sey va 
Et cette caractéristique, 'comment droit à la source môme du mal en 
pourrons-nous l’imprimer aux âu- rendant à l’estomac la vigueur qu’il 
IMS, la conserver même si nous a.Perdu.e' C’est pour cela qu’il gué- 
n’en faisons pas goûter la noblesse “SVSSSZSftSt 
à ses ennemis. rentes.
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t *
ilôs enivrânts< délices dont sôut te 
nos âme» en votre présence ; le 
qui se Ht sur nos figures est loin 
exprimer toub le contentement que nous 
éprouvons à vous posséder au milieu de 

cette nou- 
mption, 
ernent,

qui s'imposent tant de sacrifiéâa pourd’tiia- 
tructlon de leurs enfants. 0r

Quand aux élèves qui, soit à cause gfâb- 
nce ou de négligence à l’étude, n’onttreçu 

aucune récompense, ils ont sans doute»pri.s 
de fermes résolutions pour la nouvelle, an 
née scolaire. Ils se promettent, nous1 eu 

mmes certains, d'être plus assldusiàla 
classe et plus laborieux à l'étude etx de 
cueillir eux*aussi leur part de lauriers. 
■Nous avons eu le plaisir d’entendre de 
discours très intéressants. Le pren 
qui avait pour sujet “ Etudes philosophi 
ques ’’ fut très bien rendu par M. A Jaa 
min, élève de philosophie. Le second int 
tulé “ Etudes littéraires ” fut l’œuvre de 
M. Elle Auclair,élève de rhétorique.M. Au 
clair possède à un haut degré le don de 
l’éloquence et nous sommes persuadés qu’il 
brillera dans la carrière qu’il suivra à sa ser
tie du Collège.M, Elie Auclair aremporté de 
grands succès à en juger par le nombre de 
récompenses qui lui ont été décernées et 

ne forment en tout que 24 Magnifiques 
‘lûmes.
La Ré*

remplies 

de vous PEMKTHODfe
Hector Jasmin, 4;.,Zoël Decelles, 1;

Edouard Mireau, 1 ; Roch Langevin, 1.
^ syntaxe (Ire division)

Edward Devins, 4; Eugène Saint Jac
ques, 2 ; Henry Powers, 1.

syntaxe (2de division)
Emeet Brunelle, 4 ; ^Joseph 

Pierre Vandandaigue, 1.
élémei4ïs latins (Ire division)

Eddy Lor tie, 2 j Napoléon Messier, 2. | 
éléments latins (2de division)

Jean Meunier, 2 ; Ernest Tartre, 1 ; Ori- 
gène Rolierge, 1.

musique instrumentale (Ire division) 
1er prix,Louis Chalifoux, 1; 2nd,|Anthime 

DubreuiL

DISTRIBUTION DES PRIX Quelques uns des avantages
% éprouvons a vous posséder au 

noua, Soyez mille fois béni de 
velle bonté envers vos fils aèTAsson 
et nous pouvons le déclarer jmbliqu 
cotte vfcite de Votre Grandeur et son 
auxiliaire dévoué| amènera leeSlus magni
fiques résultats. ,

Nous l’àvons bien deviné et d’ailleurs, 
notre bon Père Lacombe lin dit un jour : le 
missionnaire ne va point sur les routes et 
les chemins divers de Ja vie, sans laisser 
après lu Lune sémencâ féconde: Euntes 
fbant, mtltentes hemink sua. Au jour que 1 
marquera la Divine Providence, s’élèvera I 
une abondante moisson et les gerbes les 
plus belles seront réservées pour le diocèse 
de Saint-Albert.

DES f83
Nous empruntons à la Minerve les comp

tes-rendus suivants des distributions de 
prix aux collèges de Saint-Hyacinthe, 
Sainte-Thérèse et l’Assomption :

Collège de Saint-Hyacinthe
La distribution des prix, au collège de 

Saint-Hyacinthe, a été marquée par une 
séance brillante, digne dû cette belle et 

ande institution, qui a rendu tant de scr-
La séance^était présidée par M. le vicaire 

général Gravel, en l'absence de Sa Gran
deur Mgr Moreau, qui est en tournée pas
torale.

_ ~gr Raymond et les membres du clergé 
dont les noms suivent étaient présents, 
ainsi qu’un bon nombre de laïques distin- 

és de la ville et du district :

EA FI]CELEBRESchBoivin, 2 i

nos lilfilMS,de Depuis a 
d’engager < 
messe fum 
bruit de so 
le monds-f 
vemeur de 
trouver hu 
•once allée 
comme sa 
colère dam 
fecfcion qu< 
Garcia de ! 
de vivacité 
lentement 
commençai 
comme un< 
A mesure < 
colère du g 
davantage

d'une voix 
angoisse, e 
la fois péni 
pour ma di 
m’autorise^ 
donnez-mo
defiancC
bonheur, d 
redema c 
du Pôrtugi 
chesses am 
ce que je p 
rait-elle la 
nie, je ne 1 
elle je ne c 
plutôt que 

Il s’arrôl

Sà, je lui/e 
de eituatio

le nommer 
Lianor toi 
vous resist 
vous assun 
chez à von 
connaissait 

Pour Go 
Sépuîvéda 
n’était pas 
gouverneu 
ae lui répo 
la grande e 
côté de l'ei 

Il aperçi 
parure, acc 
en arrière 1 
nor le fron 
bouquet fh 

Une 
les lèvres c 
cela et ses 
de don Gai 

—En de' 
cette fôte, 
m’apprend: 
et le peu d 

Lianor r 
L’accueil 
—Lianoi 

contrainte, 
fcernelle ? I 
voua signifi 
qu’il vous < 
greaser jam 
véda vous i 
donner à li 
ment j’ai é 
votre voulc 
avez abusé 
ce soir dam 
paraissez n 
ment je le

g ni

--------LE-musique instrumentale (2de division) 
Napoléon Têtu, Stanislas Beauregard, 

Aruédéc Archambault.
De nouveau, Monseigneur, vous re' . 

cirez pour cueillir ces gerbes précieuces 
us repartirez pour vos lointaines ré- 

Et ainsi
Is M PO U APRE TONIQUE STOMACHIQUE.gions : fartantes nianipulos sucs. 

le collège de l’Assomption continuera ses 
glorieuses traditions en envoyant sur les 
pas des Fafard et des Lacombe, les plus 
nobles, les plue pnrs, les plus courageux 
. i ses enfants.

En vous priant d’attirer sur nous les cé
lestes faveurs, nous vous demandons de 
bénir particulièrement les vacances dont 
nous saluons déjà la brillante aurore, afin 
que nous conservions toujours la grâce du 
Seigneur, sans laquelle tout est vain et 
inutile.

Sa Grandeur répondit en termes émns à 
cette adresse, pleine de si beaux senti
ment^. Il dît combien 11 était heureux de 
constater les services que le collège de 
L’Assomption rendait à 1 église du Canada, 
particulièrement dans le Nord-Ouest, où 
l’un de ses enfants avait déjà mérité la 
couronne du martyr. Sa Grandeur finit 
par des paroles d’encouragement à l’adresse 
des jeunes élèves sur le point de retourner 
dan» leurs familles pour se remettre des 
rudes labeurs de l’année.

Sa Grandeur donna alors sa bénédiction 
ù l’audience, puis l’on se dispersa pour les 
vacances

SSAGESSE
Wilfrid Balthazard. séance se termina par une cants,te 

Intitulée: “Cantate de la fin de l’année,” 
rendue par le chœur du collège, sous l’ha
bile direction de M. l’abbé Sauvé. Cette 
cantate, composée par les Révérends Pères 
Jésuites Saché et Sicateli, est exécutée cha 
que année depuis 36 ans à la distri 
des prix. Il est inutile de rappeler les œu
vres admirables produites par le collège de 
Sainte-Thérèse, et le nombre d’hommes 
éminents qu’il a formés. Sa renommée 
s’étend au loin, et elle ne fera que s’accroi 
tre d’avantage.Nous ne pouvons que renier 
cier le personnel du collège pour le gracieux 
accueil qu’il fait aux visiteurs, et nous ex
primons humblement notre admiration 
pour ce collège qui est un des plus 
et des plus renommes du Canada. L.ci 
ves sont entrés en vacances le cœur jo 
et nous sommes assurés qu’ils se 
reux au mois de septembre de 
leur “ Alma mater.”

gu
Les professeurs, pendant l’année scolaire 

qui vient de finir, étaient :
M. l’abbé J K Ouellette, supérieur ; Mgr 

J S Raymo'nd, vice-supérieur; MM. les 
abbés J Levêque, F Tétreau, professeur 
d’histoire: J J Prince, A Dutnesnil, profes
seur de philosophie; J B Chartier, procu
reur ; P S Genuron, économe ; J Caron, di
recteur des écoliers ; J Balthasar, profes
seur; N Leduc, professeur de rhétorique ; 
C P Choquette, professeur des sciences ; J 
O Blanchard, professeur des sciences ; L 
Guertin. professeur des Belles-Lettres.

La médaille d’or de Son Honneur A. IL 
Masson, lieutenaut gouverneur de la pro
vince, a été décernée à M. Adolphe Bégin, 
comme prix de composition française.

La médaille d’or donnée par M. l’abbé E. 
Blanchard, curé de Malone, N. Y., a été 
décernée à M. Nap. Lachance, comme prix 
d’excellence dans l’étude du grec.

Le prix de $20, offert par M. Louis C-ôté, 
do Saint-Hyacinthe, au mérite général dans 
les études.le plus particulièrement?dans l’é
tude des mathématiques, décerné à M. Jos 
Allard.

Très Révérend J. A. Gravel, V. G„ Saint 
Hyacinthe; Très Révérend H. Millier,V. G. 
Saint Hilaire ; MM. les abbés Saint 
ges, curé, Saint Athanaso ; J. B. Durocher, 
curé.Saint Grégoire ; J. C. Blanchard,eu ré, 
Salute Angèle; Leclerc, chanoine ; X. Ber
nard, chanoine ; C. Bernard, curé. Saint 
Vincent ; Ed Blanchard, curé, Malone, 
N. Y. ; Beauregard,vicaire,Sorel ; Richard, 
vicaire, Sorel ; Ducharme, vicaire, Lon- 
gueuil ; Primeau, curé, Boucherville; V. 
Chartier, curé, Sainte Madeleine ; Saint 
Pierre, vicaire, Saint Charles ; Goudreau, 
curé, Clarenceviîle ; Vincent, curé, Saint 
Ignace; Boulay, curé, Bolton ; Leduc,curé, 
Ihinham : Guertin, curé, Svveetshurg, Boi
vin, curé, Bedford ; Gauthier, vicaire,Saint 
Rémi ; Larochelle, chapelain, La Présenta
tion ; Fauteux, vicaire. Saint Denis ; Dion, 
v i calre, Sai nt J acqu es ; M easier, v ical r e, Sai n t 
Pie: Joly .curé, West Gerdner ; Bourque, 
cure, La Présentation • Beaudry, vicaires 
La -Presentation ; Duhamel, curé. Saint 
Dominique ; Roy, vicaire, Saint Domini
que ; Bertrand, curé.Saint Liboire ; L’Heu
reux, vicaire. Saint Damase; L. Paré, curé, 
L’Ange Gardien ; Beaudry, vicaire, Saint 
Marc; Michon, curé, Notre-Dame titan- 
bridge ; Desnoyers, curé, TCnowlton ; Ré
vérends Pères Dominicains, de Saint Hya
cinthe; Révérends Frères Maristcs.de Saint 
Athanase.

1er Avaulagt—Les “Amers Indigènes” sont à la portée de toutes 1rs 
Louises, -e pauvre peut en faire usage, et le riche ne pent pas renmplacer 
a\«-c •( n argent. Avec un paquet de 25cts. on prépare 3 ou 4 grandes bouteilles 
d’Ameis de trois u mia^Js.

le

ibution

—Les “ Amers Indigènes ” ne contiennent aucun minéral, 
les plantes de nos campagnes, comme houblon, pissenlit, rhu

barbe, et quinze autres plantes les plus populaires.

2e Atau'agt
leu:em <

3e Avantage—On peut en prendre à volonté sans aucun danger

Les élè-S
4e Avaulagc—Les “ Àmeis Indigènes M agissent sur les intestins, et sont un 

puissant pur.iicaleur du sang.retrouver

5e Avant acc—Pour ouv ir l’appétit, et aider la digestion, les “ Amers In li- 
gènes ” roat sans égal.Collège do l’Assomption

Comme nos lecteurs ont pu l’apprendre 
par nos dépêches, la clôture des cours 
collège do l’Assomption, hier matin, a 
faite avec éclat.

Lundi soir, avait lieu une brillante séan 
ce dramatique et musicale.et hier on a pro 
cédé à la distribution des prix.

On remarquait dans la salle de 
MgrGrandin, le Révérend 
tous les messieurs dont

lï prix de fl’O. offert par M. Louis Côté, 
de Saint-Hyacinthe, au mérite général, en 
classe et en particulier, au succès dans les 
études classiques, a été décerné à M. Zotil 
Decelles.

Le prix de $10, offert par M. Nault, ré- 
glstrateur de Saint Hyacinthe, pour être 
donne en deux parties égales, 
élèves qui, dans les deux classes _ 
ment s latins, ont le mieux réussi à rendre 
le latin en bon français, a été décerné,dans 
la Ire division, à M. Alphonse Primeau ; 
mais le sort s’en est mêlé, c’est à dire que 
MM. Primeau, H. Nault et O. Chenctte 
avaient- un mérite égal ou à peu près, 
fallu avoir recours au sort qui s’est déclaré 
en faveur de M. Primeau, et le sort n’a pas 
été injuste, mais noua tenons à déclarer le 
mérite des compétiteurs moins hei 
décerné, dans la 2dc division, à M. Eugène 
Roberge.

été PORTRAITSlOTHim NATIONALESans précèdent
M. T. Si Jean a en ce rm m. nl 

une spécialité sans rix ale de chaus 
sures pour femmes ft enfants, el 
qu’il peut vendre à un bon marche 
sans précédent. Le public d Iltil 
ferrait bien de s’empresser d'allei 
faire une visite an magasin de 
chaussures de M. St J an, coin des 
rues Britai nia et Albert Allons-y 
en foule.

Grande Joûte de Crosse snr le terrain 
dn Collège, Jeudi le 24 Juin courant

No pikes or suckers’ shirts required. 
They are both an inferior quality of

GRANDE REDUCTION*.DK—
réunion 

Père Lacombe et 
nous avons déjà 

mentionné les noms, de plus M. l’abbé La 
rose, curé de Saint-Liguori et M. l’abbé 
Prudhomme, curé de l’Epiphanie.

Le matin, à 7 heures, il y eut messe dans 
la chapelle du collège, à laquelle offica Sa 
Grandeur Mgr Grandin, assisté de M. l’ab
bé Vaillant, en qualité de diacre,et M. lier 
cnlo Marsolet, ecclésiastique, remplissait 
les fonctions de sous-diacre.

Tous les messieurs du collège et les élè
ves, ainsi que leurs parents assistaient i 
cette messe.

M. Gédéon de la Durantaye, 1 
ves de la maison, qui possède 
belle voix, chanta un solo qui fit impression.

Vers neuf heures, on se rendit à la salle 
des séances où se fit la distribution des 
prix. On commença par jouer une jolie 
comédie en trois actes intitulée “ Les sa 
vants du Collège.’, Cette comédie fut jooée 
avec un entrai u qui fait honneur aux élè 
ves qui y ont pris part. Le principal rôle 
avait été confié à M. A Gaudreau qui s’en 
acquitta d’une façon admirable. L hilarité 
de l’auditoire fut continuelle.

Dans les entr’actes, la faufare du collè
ge exécuta plusieurs jolis morceaux, près 
que tous des airs canadiens qui furent très 
bien goûtée. Le chœur des élèves, tou
jours dirigé par M. l’abbé de la Durantaye, 
s’est distingué. Il rendit d’une fa-on ad 
mirable la populaire romance de L #U RUlè 
“ Ij6 départ du régiment."

Puis vint la distribution des prix. Nom. . g 
avons remarqué que ces prix étaient très l

„£°,?.nrexnï‘„Îî Roul” d® !» Malle «oyale, des Passagers
et du Fret entre le Canada et ,a Gr/nd, 

veR> Bretagne, et Roule directe entre l’Ouesl
Le premier prix présenté fut la médaille 6t tous les points du bus du 8t-Laurent el 

de Son Excellence lo marquis de Lansdow- de la Baie de Chaleurs, aussi le Nouveau- 
ne, décernée A M. Albert Lafontaine, élève Brunswick, la Nouvelle-Ecosse, l’Ile du 
de belles-lettres. Elle lui fut remise par prince Edouard, le Care-Brelon, Terre- 
Sa Grandeur Mgr Grandin. Ce prix est „euve lesBermudes et la Jamaïque.
unpent„«,*» ;£rvr^é,érn^cr^
l’élève le plus distingué par sa piété et sa ri^s de buffet et chu. s-dortoirs lonl 
conduite, aétédécerné à M. Adrien Immar- partie de chaque train-express, 
che.élève de philosophic.Ellc lui fut remise lies passagers qui s’en vont en Angle

terre ou sur le Continent européen p uvent 
prendre le paquebot de la malle chaque 
Samedi avam-midi à Halifax, en partant 
de Toronto Mercredi après-midi.

Les expéditeurs detrains et de mar 
chaddises trouveront au port d’Halifax 
toutes les commodités désirables pour 
l’embarquement de leurs effets.

Depuis des années, l’exjiérience a dé
montré que I’Intercolonial et les ligues de 
paquebots uui font le seivice entre Hali 
fax et Londres, Liverpool el Glasgow, 
aller et n tour, constituent 1a voie la plus 
rapide entre le Canada et l’Angleterre 
pour le transport du Fret.

Toutes informations relatives 
taux de Iran

po M. LE CURE ». LIBELLE Photographies grant our? d'dk*La pièce de résistance de la séance fnt la 
dissertation faite par six élèves sur le droit 
nouveau, question sociale du plus haut 
intérêts, quia été admirablement débat 
par nos jeunes savants.

L’entretien littéraire et phllosophiqu 
roulé sur une des propositions de la Lettre 
Encyclique de Léon XIII, Immortelle opus

Les Interlocuteurs étaient : le prince do 
Bismarck, l’évêque de Fulda, M. Wind
horst, chef du parti catholique allemand, 
le Dr Falk, ex ministre des cultes, Karl« 
Vogt,philosophe matérialiste, et le général 
do Moltke.

L’ori
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Deuxième série - • $10,000.00
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lia
CHEZ

GRAND TIRAGE FINAL Dorion <&
Delorme *LIOITISl’un des élè 

une trèsgine divine do la société et du pou
voir civil ; lo caractère chrétien que doit 
avoir tout état digne de ce nom ; l’cxam 
à ce point de vue, du Droit nouveau c 
damné par lo Pape, dans la célèbre Ency 
clique : telle était la question principale.

Les Interlocuteurs se sont particulière
ment', attachés à l’examen du contrat so
cial de Rousseau considéré, dans sou ori
gine païenne et protestante, en lui même 
et dans les conséquences qui en découlent 
naturellement et dont l’histoire, depuis la 
révolution française de 03, nous a rendus 
témoins. S#

Celte question en amenait, Incidemment, 
ploslears autres ; le socialisme, conséquen 
ce du contrat social, la dignité do l’obéis
sance au pouvoir civil que le Pape nous en
seigne à ne pas considérer comme simple 
ment une force ; surtout la grande ques 
tion de la souveraineté du peuple a été dis 
culée à la lumière des principes du droit 
naturel et chrétien, rappelés par le Pape 
et interprétés en cette circonstance par 
Mgr Kopp, évêque de Fulda (M. GéiinAs, 
de^aint-Almé) et.par Windhorst (M. F Mo 
renu, de Sal^t-Hyacinthc).

M. de Bismark nous a paru ébranlé par 
les enseignements du Pape et son inter
prète (M. Bcauparlant, de Sa)nt Aimé) lui 
a prêté des sentiments dignes d’un homme 
d’Etat instruit par l’expérience.

Le Dr Falk (M. Chauvin, de Chftteau- 
Vogt (J Allard, de Ware, 

pas sur le point de se conver- 
cela, ils ne ressemblent que 

ommes qu’on a voulu

Collège de Sainte-Thérèse DE CETTE LOTERIE

Le il AOUT prochain HI Roe Srarks et 563 Bue SussexPratique salutaire— L’usage se ré
pand beaucoup, même chez les per
sonnes en parfaite santé, de prendre 
un petit verre d’amers avant le 
repas. C’est une pratique salutaire 
qui excite l’appétit et prépare une 
digestion facile et prompte. A cet 
efiet, on ne peut conseiller rien de 
mieux que les Amers Indigènes, dont 
un paquets de 25 centms produit 
un demi gallons d’amers.

L’année scolaire s’est terminée hier 
matin au" Collège de Sainte Thérèse par la 
distribution solennelle des prix. L'audi
toire était nombreux et des plus brillants. 
1a: clergé élait dignement représenté. 
Outre le personnel du collège, en tête 
duquel- brillaient M. Nantel, supérieur, 
et M. Charlebols, curé de la paroisse, 
on remarquait MM. les abbés F. X. 
Sauriol, curé de la paroisse de Saiuto- 
Adelc ; Lecourt, curé oe la Longue Pointe; 
G raton, de Salute Rose ; Bèlaire, des Cè- 

; James Lonergan. de Sainte-Brigidc ; 
Bourget, de Saint-Janvier" : Aubry, de 
Saint-Jean, Labellv, curé de Saint-Jérôme 
Guyon, de Saliit-Éustache ; Auclair do 
Saint-Jean-Baptiste, ; Tassé, de Sainte- 
Schoinstiquv ; Limoges, vicaire de Sainte- 
Itose ; Meunier, vicaire de Saint Jean ; Le- 
monde, curé de Sainte-Dorothée ; Constan- 
tiueau, du diocèse d’Ottawa ; M. Odonell, 
vicaire de Sainte-Marie, Montréal.

Plusieurs personnes distinguées assis
taient à cèt te fête, entre autres : MM. G. 
A. Nantel, frère du supérieur du collège et 
député au. local pour le comté de Terre 
bonne ; Lelxvuf, avocat de Montréal ; Dr 
Brossoi, do Beauharnoi.s ; Mailet. avocat 
de Montréal ; M. Leonard.notaire ae Sainte 
Rose ; Leclaire, arpenteur de Saint Jé
rôme, et, une foule d’autres sincères amis 
du college de Sainte-Thérèse.

Après l’exécution d’un charmant mor
ceau de musique, par la fanfare du collège, 
M. Nantel, supérieur, adressa la parole à 
l’auditoire.

Ce discours très pratique, s’adresse prin
cipalement aux élèves et à leurs parents ; 
nous allons nous efforcer d’en donner une 
courte analyse.

Les résultats, dit-il, pour l’année qui 
vient de finir sont en général très satisfai
sants. Cependant, ils le seraient davan
tage sans un funeste abus qui seglissc dans 
tous les collèges.

Jo veux parler des absences trop fréquen
tes des élèves. Pour de futiles prétextes, 

ur des maladies insignifiantes, ou imagi 
res, on laisse là, ses études pour aller 

passer quelque temps dans sa famille. Ceci 
occasionne des pertes de temps et do 
nuit à la discipline. Je recommande 
donc, fortement aufc parente de ne point èn- 

nees et de ne point por
tants do quitter le collège 
ir de très graves raisons, 
t votre concours pour ré-

pérleur souhaita d’heu- 
vacances a ses élèves. Après dix 
travail, dit-il, il n’est que juste que 

vous alliez vous reposer au sein de x'otre 
famille ; mais il faut se le rappeler, les va
cances bien employées sont Ja suite et le 
complémeht de l’année scolaire. N’abusez 

de la liberté ; car une liberté sans frein 
lus cruelle que 1’esclavage. 
discours, comme on le volt, est très 

t.les parents et les élèves doi- 
ter avec soin et et faire lour

Coin de 1» rue Rideau.
OTTAWA.

P. 8»—Satisfaction garantie.
Les Gros Lots seront tiré»

Hatrz-voBB d’acheter vos 
Billets

COUT DU BILLET
Première série • • • #1.00 
Deuxième série • • • 25 eta

Tapis, Tams, Etc
MAISON DE TAPIS iPour obtenir des billets, s’adresser soit 

en personne, so:t par lettres enregistrées, 
au secrétaire S. ti. LEFEBVRE, No, 19 
rue St Jacques.

Envoyez 5 cta t our port et enregistre
ment de l’envol des billets. (Etats-Unis 
8 cents )

D’OTTAWA.

CHEMIN Dt m INTERCOLONIAL Ayant le plus grand assortiment, lea me 11 
lerJB V»Vmrs, et 1"8 plue bas prix en

ïjpis, lYelarts, Ridoanx,
Cernlchee, Pèle*. Garnlliire» 

el Menble.de loule «orle.
lis

MAISON DE TAPIS D’OTTIWA
148 line SI*AKK8.

SHOOLBRED et Cie.et Karl 
he sont 

tir. Mais, en 
trop à la classe 
mettre en scène.

Le vieux maréchal Moltke (M. Giroux, 
de West Farnham) a surtout fait voir, et 
clairement, que le règne ou de la force 
de l’anarchie était la conséquence na 
du droit nouveau appliqué dans sa rigueur. 

La distribution des pnx suivit cette nièce 
, lxe'uvre de M. la bra
ct savant supérieur du

O Nous venons de recevoir un 
assortiment de

. e.élève de philosophic.Ellc lui fut 
par le Rév Père Lacombe.

Le prix Beauchemin, offert par la maison 
Beauchemin et fils, de Montreal, à l’élève 
le plus heureux dans les épreuves dn bac 

Elle fut décernée à M. Joseph

M. l’abbé
Huot, curé de Saint-Paul l’Ermite, décerné 
n M. Gédéon de Ladurantaye, élève de phi 
losophie.

décerné à

d’h Ottawa,

ATAI13 de BRUXELLES
calauréat.
Rochon, élève de rhétorique.

prix d’élocution, offert par 
curé de Saint-Paul l’Ermiti

tutelle SIT DE------

RFohéi

autre ho _ 
ne Silo*.San 
time hue y< 
droit de me 

—Mercf, 
La jeune 

tonmer/'El 
jadis lui ren 

rmnré â 
vonüvèt le 

—Luiz î 
C’était bi 

gnifique c 
front pâle. 
regard étin 

Dans'son 
F4lçam à et 
muet. Mais 
lèvre blême 

—Vous-i 
< —Moi, ré

citadelle de

Le TAPISSERIE CHEMIN DE FERdo haute éloq 
Ouellet, le d 
collège.

Voici la liste des élèves, av 
des prix qu’ils ont remportés

uence
iosopme.

Le prix d’Académie França’.e r 
M. Gédéon de la Durantaye, en réc

SiVoyi z-les avant d’acheter. “CAADAryrai”irantaye, en 
l’Académie

ce le nombre
de ses succès dans

Le prix d’Académie 
M. Adrien Lai Harris & Campbell,PHILOSOPHIE anglaise, dé-cerné à 

narche, élève de philosophie, 
pense de son travail et de son suc- 
l’Académie Saint-Patrice.

Le prix Meilleur, offert a 
sont lo plus distingués par le 
et leurs succès dans la lai 
Ont mérité ce prix : M. Gusta 
élève de belles-lettres, et M. 
cuver, élève de Méthode.

Vu lo peu d’espace dont nous poi 
disposer nous nous contentons de ne pu 
bller aujourd’hui que les principaux prix 
La distribution des prix terminée, M. J 1 

de la Durantaye, élève de philosophie, fit h 
discours d’adfeux des jeunes élèves quit 

leur Alma Mater pour les vacances, 
l’adresse suivante fut lue par lu 

élève à Sa Grandeur Mgr Grandin

LAJoseph
gnault, 5 ; Arthur G 
1 ; Pierre Labcrge, 1.

RHÉTORIQUE
Césaire Maynrad, 7 ; Sylva T.eBa-uf, 4 ; 

Rodolphe Uncles, I ; Avila Dalpé, 3 ; Al
bert Girard, 2 ; Siméon Dionne, 1 ; Paul 
Benoit, 1 ; Charles Larocque, 1 ; Pbiléns 
Trottier, 1.

Allard, 6prix ; Alexandre Dai 
Giroux, 1 ^Aimé Vary

VOIE la plus COURTE
ENTRE

OTTAWA U MONTREAL
Et loua les peints à l’est.

A CONVOIS A PASSAGERS j 

Tous Les Jours *

BUB O’CONNOR.ux élèves qui se 
lour application 

anglaise 
.ave Bernèdhe. 
Alphonse Ii’E

sport de fret 11 ae passagers 
peuvent être obtenues en s’adressant à

bsècou rager oes a ose 
mettre a leurs enf 
si ce n’est que pou 

besoin de tou

igu E. KING, Agent de billets, 
No 27, rue Sparks, Ottawa FONDE EN 1837

CUPNEAUX A cTmËNT ET A CHAUX 
DE HULL

J'ai
primer cet 
^ Puis lo digne su

ROBERT B. M00D1E,
Agent pour les passagers et le fret de 

.’Ouest, 93 bloc Russin, rue Yerk. 
Toronto.

BULLES LETTRES

"al”Georges Fannonge. 4 ; Pierre Larose, fi ; 
Napoléon Lachance, 3; Louis Lussier, 8 ;

1 ; Elphège Chicoine, 2 ; Ü. POTTINGER,
Surintendant généraiHector Frégeau, 

Albert Reiley, 1.
AVEO

CHARS PULLMAN.Bureau lu chemin de for. 
Mnnrtnn. N R.. 13 Nov. 1

Le soueeigré attire l’attention des entre
preneurs et des autres intéressée sur les 
mérités du

tapuis
même

VERSIFICATION
Athanase Blais, 4; Joseph Page, 7 ; Al

bert Laf on d, 2 : Adélard Bazin, 2; Hlrnan 
Salndon. 1; Charles Leseault, 2; Alphvc 
Plamondon, 2 - Victor Vachon, 1 ; Hugues 
Bélanger, 1 ; Montarvillc do la Bruère, 1.

ïRaccordement à la gare Bona venture, de Mont
réal, aree le chemin de fer Grand Tronc. Ver
mont Central, et les trains du chemin de ici 
Delaware et Hudson, dont lee lignes s’étendent 
iueqn aax Provinces maritime#, et aux villes de 
Nouvelle Angleterre, Troy, Albany et New

c?
pratique, et 
vent fc médl

Vint ensuit

6». CIMENT DE HULLMonseigneur,
Les applaudissements répétés qui vou>- 

ont accueilli, sitôt que vous êtes paru dan-- 
tte enceinte, marquaient bien la joie el 
bonheur qu’apporte 

ces lieux. Mais ce n’est pas assez 
des mains, une parole, si simple soit ellt- 
est encore l’expression la plus haute de h 
pensée et du sentiment. Notre voix sï-lèv.

solennelle 
tter

m

E
et son adaptation i our lea travaux de ma- 
çonrerie exposés à subir l'influence de 1 ean. 
Le soussigné peut fournir les certifies' s des 
ingénieurs et des entrepreneurs les plus 
éminents. La manière de s’en servir est 
donnée sur chaque baril.
Bardeaux'de Pin a Tendre a bon marché 

Les commandes par le télégraph 
tre ment sont remplies promptement.

pcMÉTHODE msuite la distribution des prix. 
Cette cérémonie est très Intéressante, si 
on considère que différents prix sont ac- 

dée par le gouvenietir général, le lieu
tenant-gouverneur et par beaucoup d’au
tres amis de l'éducation.

Voici la liste dos médailles et des heu
reux gagnants :

Médaille Le 
gouverneur-tr 
de rhétorique.

Médailles M

le dre ma fisn

sacré. ,I>- 
—tJn crii 

la mortyte i 
LeTegaix 

clair et aré; 
de Sà. —si.

sprésence ei 
sezde battrt

Zoêl Decelles, 8; Hector Jasmin, 4; 
Edouard Moreau, 2 ; Celixte Goyette, 8 ; 
Paul Saint-Martin, 1 : Odilon Lapointe, 2 ;

gevin, 1 ; Zéphirin Cordeau, 1 ; 
Ls Edouard Dumesnil, 1 ; Orner Blanchard, 
1 ; Joseph Demers, 1 ; Henri Dufresne, 1.

A partir dn »» Juin 1880, les trains olr- 
oulcront comme soit :
Partait d’Ottawa, i Arr

__ sum.
<L50 pma.

ENCHÈRE
r. à Montréal.
11.80 B.HB.
#•80 p.m.

Roch Lan Terres a phosphates
ic à cette heure 

offrir, avec l’hommage al 
gratitude, le filial tribut de i 
de notre amour. Dans ces lo 
nations à travers notre 
pénibles voyages, entrepr 
tion de la charité et du d 
tout sur votre passage or 
clamations ; les foules émues i 

l'évêque mission i 
l’énergie ne cède ni aux 
ni à la faiblesse de l’Age.

Certes, l’enthousiasme était grand, blet 
vive était l’allégresse, bien ardente cett. 
flamme qui rayonnait dans tous les 
Ce merveilleux phénomène, si je puis pai 
1er de la sorte, que vous avez le privilèg 
de susciter en tous lieux, se reproduit li
mais avec plus de force et d'intensité. 1 
semble qu’un naturel penchant do noti 
ame vous ramène tout particulièrement ai 
collège de V Assomption, et de notre coté 
nous sentons bien qu’il est en nous nue ir 
résistible inclination vers votre persoam

Pardonnez à notre audace, MonRcÎ2ii<-m 
U c’est un pieu votre faute ; nous aimon 

croire les fils privilégiés U«- .' >u

ne pour vou 
îdri de noir, 

limée.
AVISeM psr'e n-éeent donné qne MA RDI 

le VINGT DEUXIÈME jour de JUIN 1*6, 
l'on procéder», â l'Hôtel dt Ville de Hell, 
Province de Québec, à 1» vente par enchère 
d’une é'endue d’environ 14,600 sens de ter
res, ai uées dans ls région des l'hospha’ea 
de chaux, comté d'Ottawa.

8TNTAXE (Ire division)
acques, 10; Nozaire Le 
Powers, 4 ; Casimir Dès 

Chagnou, 1 ; WH

Pr'INIe Montreal. 

Ut P-m.
• Arr. â Ottawa 

18.80 p.m.
I 8.80 pma. 

Tootles convois à passagers se roadeal dire 
ment à Montréal, sans changement de char 

ni de locomotive et indépendamment de tous U8 
autres trame du Grand Tronc.

Les trains quittant Ottawa A t

•ansdowne préseitée par le 
énvral : Joseph Mouette, élève

notre es Sur'. 0. B. WRIGHT, Hull, P QEugène Saint-J 
cours, 3 ; Henry P. 
saulles, 1 ; Maximi 
frid Beauregard, 1.

ngues ix-rigr. 
province, dmts ce 
pris sous l’inspira 

évouen.ent, |xu 
tit retenti les ai

se pressa ié u i
syntaxe (2de division)

Ernest Brunelle, 8; Uldéric Bonin, 2; 
Joseph Boivin, 2 ; Autoulo Côté, 1 : Phiiéfts 
Gagné, 1 ; Pierre Vamlaudaigue, 2 ; Louis 
Gauthier, 1 ; Georges Vernier, 1 ; Charles 
Mathon, 1.

çn présentées par le lieu 
ant-gon vernf ur : Médaille d’argent, Bu- 

' o Ijcfcbvre ; Médaille de bronze, Joseph 
on et te.
Médaili 

M. l’abbé

• —D’Ici, i
une bague tm D'ETRE REÇUESSo", proma..:
m aTOz-voui 
4e ma fille, 
Nom avons 
voici.. Le 
m’avait inti 
je ib'y sou 
félonie. Vol 
vre,*"cette p 
roi I - 

—Voue êi 
SL -
je m'étale”] 

souffrais de 
qtie vous vo 
voir mettre 
tri.. J’ai va 
mon Luiz..

—Je le es 
besoin. (% 

-^Assete 1 
lourde, nos 
tendre, ne 
affaires de fi

8 heureg du 
matin ee raccordent au Coteau arec le 
train direct pour Toronto et toutes les 
stations intermédiaires qui arrive à Toronto 
à 10 heures du soir.

Le train partant de Montréal à 8.46 du 
latin se raccorde avec l’express de nuit 

venant de Boston et New-York viâ Snring- 
field,quittant Boston viâ Lowell à 7.00 p.m., 
viâ riehbarg à 6.00 p.m. et New-York à 

| 4.90 p.m., arrivant à Montréal à 8.25 du

L’on | ourra aeprocurer, an dé artement 
des terres de la Couronne, Québec, on 
agents dts V rres de la Uouronne, è Mont
real. Hull et Thmso, P. Q., on aux agen s 
des bois de la Cou onne à Mon réel et * Ot
tawa, ’a liste des Lota q 1 dévroLt être 
offeits en vente

W. W. LYNCH,
Oomn issai e.

Départen ent de» Terres de la Couronne, 
Quéh»«*. 29 mai 18.6 

27 mai 1886.

os Champagne, présentées par 
►ix- Champagne, du diocèse d’Ot

tawa : Lub’m Galant, élève de cinquième, 
Zoel Perreault, de sixième.

Médailles Dqucet : Dolphus Ne 
toriquê; Artur Savlgnac, prépara 

Prix Tuifqeie, présenté par M. l’abbé 
Turcotte, cjnéjdo 1 île Perrot : Arthur Jas-

ur saluer mire on qu 
du nv-.lheuiPS d s

10,000coups

Blé
éléments latins (Ire division)

Etienne Car 
Itou Me

il" ROULEAUX DE TAPISSERIESOrner Chouette, 5 ; Georges 
tier, 7 ; Hector Nault. 2 ; Napoli 
sler, 4 ; Paul Beaudry, 4 ; Alph. Pr 

éléments latins (2de division) 
Ernest Tartre, 9 ; Origène Roberge, 5 ; 

Adélard Fecteau, 1 ; Jean Meunier. 3 ; Ul
déric Tanguay. 2 ; Alfred Bourque, 1.

ÉLÉMENTS FRANÇAIS
Octave Beauregard. 3 ; Frank O’Neil, 2 ; 

Georges Côté, 3 ; Adélard Dauplaix, 3.
ANGLAIS

RHÉTORIQUE
Ccsalre Maynard, 4 ; Joseph Larocque,,2 ; 
utnies Bélisle, L

belles-lettres

muait. De tous genres et de tous 
pi i<K.

Aussi, assortiment complet et varié de

Prix Léon XIII. par M. Lonergan de 
Sainte Brigide, Montréal : Arthur Jasmin.

Prix Duciuet, présenté parle même : Elie 
Auclair, rhétorique ; Benjamin Benoit, 
classe de seconde.

Prix Bourget, présenté par M. James Lo
nergan, curé de Sainte-Brigide : Elie An-

CHEMIN DE PREMIERE CLASSEHENRI MASSE *1 RAILS NEUFS EN ACIERPeintures, Huile, M selle.
Et tous les,arliiies qu 
partie d’un m gssin deMédaille d’honneur à la classe de secon

de, présentée par M. l'abbé ltochon de Pa- 
pineauvllle : Honoré Jeannette.

Autre médaille d'honneur pour la langue 
grecque, présentée par M. l’abbé Mallet : 
Gustave Bolssonneault.

De belles réc

i d’ordinaire font 
ce genre.

8>Sl_ Tous les outrages sont exécutés 
sous la : urveillance n ême d- M. Philibert 

Une visite est sollicitée

EPICIER et BOUCHER
à nous cr<
Grandeur.

Ainsi qu’un père à l’egard de *es enfants 
vous êtes venu, le 31 décembre 1885, non 
souhaiter la bonne année et appeler sui 
nos têtes les faveurs du ciel. Et voie 
qu’au début de nos vacances, vous rejete: 
toute occupation et vous accourez Ikini; 
nos jours de repos et de plaisir ; vous ac 
courez nous dire un fraternel adieu. Ah 
Monseigneur, veuillez le croire, lu joie qu 
brille a nos fronts, est l’imparfaite imag<

lepaseager ait à s’en oeenper.
Le begsge est ohéqué pour

Le départ et l’arrivée dee trains sont 
réglée d’après l’heure du 76ème méridien. fn’importe quel en-COIN DBS RUES

Ptitnrose et Cambridge
Le public trouvera tonjours à mon ma

gasin des épiceries de premier choix, et à 
mon étal des viandes de première qua'itô 
et des plus fraîches.

Ordres exécutés avec promptitude.
Effets liv és à domicile.

ontexc
elconquc de leur classe.
:is remarqué plusieurs qui 

te une collection. Cést vrai- 
ourngeant pour les élèves et c’est 
ide consolation pour les parents

6.PHILIBERTensuite 
Hé dans

ompenses 
i-lèves quidis tribu

chNapoléon Lachance, 3 ; Louis Lussier, 2 ; 
Georges Fourouge.1 ; Félix Mireau, 1. 

VERSIFICATION
Joseph Pag*, 3 ; Athanaso Blais, 3 ; Al

bert Lafond, L

une matière qui 
fîqiie en mvot 

en ettrenttoute
D. 0 LINBLKY,

Gérai!PEINTRE.

208 RUE DALHOUSIE, 0T1AWA.
A. G. PEDKN,

Agent gén. des passagers. 
Ottawa 22 août 1884,

ment eue 
une grau

N

■BP
r H

i .



JàÊmrnm <sm
—«Soit ! répliqua la jeuhe tille ; cepen

dant, ce suit même, et devant tous j'au
rais voulu révéler que me vie eet engagée 
à Falçam, et qüe tant qti’il vivra.. y-

Vue exclamation de Sépulvéda étouffa 
le £n de la phrase de Lienor. Le go 
neur de Diu jeta sur tous ceux qin 
tournent un regard de défi. Il semblait 
croire que sa déconvenue allait devenir 

sujet de joie pour ceux qui jalousaient 
sa fortune ou qui se plaignaient de sa 
hauteur insolente.

Il ne so trompait pas ; la jeunesse ar
dente, enthousiaste, préférait à Sépulvéda 
Luiz Falçam, si plein de bravoure, de 
sève généreuse. Lp bruit s’était répandu 
dans Goa que, cédant à l’esi>èce de fasci
nation exercée par Sépulvéda, le vice-roi 
allait sans doute lui accorder la main de 
sa fille, et par avance un plaignait Lianor.

Ce fut donc au milieu d’un silence 
glacial que Sépulvéda descendant la 
grande galerie, quitta la salle oh il laissait 
Lianor, le vice-roi et Falçam. Quand il 
fut hors du palais, il s'abandonna à toute

—Repoussé ! fit-il,
Cela ne doit pas.
Tant qu* “ il vi 
bien s’il mourait..

Sépulvéda n’acheva pas sa pe 
s'enfuit du jardin do Garcia de

EAU ET FED !
Buiiram

feuilleton

*23
l'en-LA FILLE DU VICE-ROI

X

Depuis son arrivée à Goa il s'efforçait 
d'engager don Garcia de Sà par une pro
messe formelle, et répandait si bien le 
bruit de son mariage avec Lianor quo tout 
le monde-finissait par y croire. Or, le gou
verneur de Diu no pouvait manquer de se 
trouver humilié au dernier point par l’ab
sence affectée de celle que chacun dVgnait 
comme sa future compagne. Animé d’nne 
colère dans laquelle il entrait motus d'af
fection que d'orgueil froissé, il parla H 
Garda de Sà avec plus d'entraînement et 
de vivacité que de coutume. Son mécon
tentement provoqua celui du vice-roi qui 
coy^nençait à regarder l’absence de Lianor 
comme une offense à l’autorité paternelle. 
A mesure que s'exhalait le regret mêlé de 
colère du gouverneur, le vice-roi s'irritait 
davantage contre sa fille.

—Je vous en conjure, lui dit Sépulvéda 
d'une voix tremblante, mettez fin à mon 
angoisse, et faites cesser une situation à 
la fois pénible à mon cœur et offensante 
pour ma dignité. Vous avez bien voulu 
m’àutoriaék à faire ma cour à dona Lianor, 
donnez-moi ce soir devant tous le titre do 
de fiancé.^e n’aurai d’autre souci que son 
bonheur, d’autre ambition que celle defai- 
reTde ma compagne la plus grande dame 
du Portugal Avant trois années mes ri
chesses auront certainement doublé. Tout 
ce que je possède lui appartient déjà. Se
rait-elle la fille la plus pauvre de Lusita
nie, je ne l’en aimerais pas moins. Sans 
elle je ne comprends plus l'existence, et 
plutôt que de la perdre..

Il s'arrêta craignant d’en trop dire.
—Prenez confiance, répondit Garcia de 

Sà, jelui/erai comprendre quelle différence 
de situation existe entre vous et..
< —Ne lui faites pas 
le nommer. Je sais le respect qu 
Lianor vous porte. Jamais elle n'osera 
vous résister.. Un mot de vous ce soir; et 
vous assurez mon bonheur, et vous atta
chez à voua le plus dévoué, le plus re
connaissant des fils. "*

Pour Garcia de Sà, entre le fastueux 
Sépulvéda et le modeste capitaine, le choix 
n'était pas douteux. Il serra la main du 
gouverneur, mais avant qu’il eût le temps 
ae lui répondre,lemunnurequis’élevadans 
la grande salle lui fit dirigerèee yeux du 
côté de l’entrée.

II aperçut alors Savitri éblouissante de 
parure, accompagnée par Pantaleone, puis 
en arrière blanche et comme glacée, Lia
nor le front haut, portant sur le cœur un 
bouquet flétri.

Une exclamation de colère expira sur 
les lèvres de Sépulvéda. Son regard étin
cela et ses doigts se crispèrent sur le bras 
de don Garcia.

—En deuil ! fit-il, elle vient en deuil à 
cette fête, comme si elle voulait ainsi

MSRCHANDISES DE FANTAISIE
l)e mutes sortes, end >min:igées p. r 

le feu, Veau et le déménage
ment, en vente àvaincu 1 Non ! mm ! 

cela ne peut pas être.. 
ivra ” a-t-elle dit.. Eh Grand Sacrifice! LA MACHINE A COUDRE £• Véritable OXOü—T flAWr-ttf» » «n

eet on fwn*4e eourerein pour U guérison de toutes les H«u., P.narb. 
_ _ AMkrM, «teeewr** de toute espèce.
C* Topique excellent • «ne effloncilé loeomperebte pour le rnérison“Sà et

regagna aa demeure en roulant- dans son 
cerveau de sinistres pensées.

de l’époque ; quelle est-elle 1 Tout 
le monde devrait savoir ou sait 
que c’est la

------- AUSSI-------

LUNE TTE S Itlpuülesi. Vallet 1XI “ New Williams ” ne sont pas argentées, le nom 
Vallet est imprimé en noir sur 
chaque pilule blanche.

in Pilules d, Vallet XsrTt
Autour d.une dos chapelles de la ville de 

Goa, se pressait une foule conqiacte com
posée de pauvres et de souffrants. Les uns 
avaient besoin du pain qui soutient la vie, 
les autres de la parole qui réconforte le

Des vieillards doubles cheveux avaient 
blanchi sous le harnais de la guerre, des 
femmes strictement enveloppées d’une 
mantille cachant à peine les pleurs ruisse
lant sur leur visage ; des enfanta étiolés 
couchés eur le soin de leur inère ; tous, 

qu’ils appartinssent, ve- 
le même secours.

qui lient le haul du man hé.

Mesdames, examinez là ?tva:il 
d’all r arheter ailleurs.

Vendue seulement par

nr l’Académie
aris et auto- <

risées par arrêté ministériel. ! !De remière qualité à grande ré
duction, chez Pilules i

couleurs, les portos blanches. «

LesPüulesdeVallet“rdLjoPr=tLr= i
rapide, la maladie, les excès. \ '

L« Pilules de Vallet
PARIS - 19, RUE JACOB, 19 - PARIS

L. N. DO H ION, C. McDIARMID.
1G3, rue Spark.160 RUE PRINCIPALE, HULL.

Ottawa, 11 mai, 1886. la

IAUTE8 PROFESSIONNELLESa quelque rang
naient implorer le même secours

La cloche sonnait, saluant le réveil d’un 
jour radieux, conviant l’homme à la priè
re, lui rappelant que l’heure la plus serei
ne du matin appartenait à Dieu.

De tempe en temps des groupes de fidèles 
pénétraient dans l’église, après avoir jeté 
un regard compatissant sur ceux qui de
meuraient au dehors, les uns accotés con
tre les murs do la chapelle, les autres hum
blement prosternés dans la poussière.

— Maître François tarde bien ! murmu
ra une jenue femme en effleurant do ses 
lèvres le front d’un petit enfant qui sem
blait n’avoir plus que le souffle .S’il ne 
venait pas aujourd’hui, que de viendrais-je ! 
Mon pauvre ange no vivrait plus demain. 
Mou unique espérance estdans ses prières. 
J’ai trop pleuré pour que Dieu dédaigne 

™ is y join-

Chenil" de Fer Canadiee do Pacifique
L'GNK 'COURTE

sont très contrefaites. Refuser tout 
flacon ne portant pas la signature

du Docteur Vallet.OTTAWA
même l’honneur de 

e dona Valin et Adam
AVOCATS ET NOTAIRES PUBLICS

ARGENT A PRETER.

bntrk

Oltnwa, Quebec
ET MONTREAL. Frésmatif InfaillibleBUREAU : 26 rue Sparks, vis-à-vis 

l’Hotel Russell. AJ. A. VALIN, A. A. ADAM OONKRS LIS?i lüfl PIQURES S

IIM. Adam, membre du barreau -'e Qué
bec, s’occupera aussi des affaires requé
rant son attention dans cette province.

M
wM

VABLSAD DSS BR».
MOUCHES FT

DECOUVERT PAR
MARINGOUINS,M -oH

Dr Alfred Savard
BUREAU : —No 376 RUE CUMBERLAND 

Ancienne résidence du Dr Prévost

(Jn Missionnaire.448 tL visse Ottawa...

MARINGOUINIFUGEs'îs' rr. » Montréal..

2 20 Demandez-le 
à voire marchand.

Dépôt en gros •

524 Rue Sussex, 
Ottawa

L; A. Olivier
AVOCAT

Bureau.—Encoignure des rues Rideau d 
Susse?, Block d’Bgleson, Ottawa, Ont. 

ARGENT A PRETER

Arr. à Québec....mes larmes quand maître Franço 
dra sa bénédiction.

— D’habitude il arrive plus matin à la 
chapelle, répondit un vieillard à la jeune 
mère ; vous le savez, son apostolat ne con
naît point de repos. Jour et nuit il par
court les rues, les faubourgs, les campagne» 
de Goa, cherchant ceux qu’il chérit par
dessus tout : les enfants. Fresque jamais 
il ne rentre seul dans son couvent, A quel
que race qu’appartiennent ccs petite, il les 
recueille, lea adopte, les aime. Toute sa 
joie est de faire briller dans ces jeune# 
âmes la lumière de l’Evangile. Lee uns 
doivent la vie à des parents Maures ; les 
autres sont fils des Parais ; beaucoup fai
bles, malades, difformes, sont ramassée sui 
la voie publique .. 11 les prend dans ses 
bras, les enveloppe dans son manteau, les 
réchauffe sous ses caresses. C’est le butin 
de la mort.. Et il joint ce trésor à tous 
les pauvre» êtres qu’il a déjà sauvés. SI la 
moisson estgrande, le père rentre plus 
tard dans soncouvent, et nous l’atten
dons avec plus d’impatience à la porte 
de la chapelle.

— Qu'U vienne 1 Seigneur,qu’il vienne ! 
répéta la jeune mère, mon enfant va mou-

6 oo

9 00 
12 33 1

foob
*7 1*6 

li 35

P-Laisse Québec....

Laisse Montréal. 00 Ü5 cto Ia
HOUTEILLE

VN Tremblai/
Agent généralFo™6Arrive à Ottawa ^3Dr J Nolin

CHIRURGIEN-DENTISTE.
Elève du Collège Dentaire de Philadel

phie, licencié pour la Province de Qué
bec, et di lôraé du *• Royal Col

lege of Dental Surgeons” 
d’Ontario,

Coin des rues Rideau et Sussex
Heures de bureau : 9 à 5.

DELEGANTS CHARS PALAIS 
sont attachés aux trains de vitesse 

entre Ottawa et Montréa..
'apprendre combien elle regrette Falçam, 
le peu d’espoir que je dois conserver 1 
Lianor rejoignit son père.
L’accueil du vice-roi lut sévère. 
—Lianor, demaûda-t-il d’une voix 

contrainte, narguez-von» donc l’atorité pa
ternelle 7 Faut-il bien haut,' devant tous, 
vous signifier ma volonté de telle sorte 
qu'il vous devienne impossible de la trans
gresser jamais. Manuel de Souza de Sépul
véda vous aime ; il me supplie de vous 
donner à lui pour femme ; jusqu’à ce mo
ment j’ai été assez fÿble pour consulter 
votre vouloir plus que mon désir. Vous 
avez abusé de ma faiblesse. En venant id 
ce soÿr dans un semblable costume, vous 
paraissez me jeter un défi.. apprenez com
ment je le relève..

—Mon père, oh V mon père, par 
murmura Lianor.

—hÇobéirm-vous î 9 
-fJerriff pips'me résoudre à épouser un 

autre hompieque^Falçatn, répondit la ietr-
ne fiUe'Sans'doute Sépulvéda mérite f’pg.
time tine vous lui !pôrtez, mais nul 'n’a* le 
droit de me relever de mon serment. 

—Merer,"Lianor, dit une voix vibrante. 
La jeune filren’eut pas besoin de se re- 

toumer.'fElle reconnaissait eet accent qui 
jadisliiireuditconfianoe,cette voix qui avait 
murmuré â son oreille des promesses d’a- 
vonuvet les regrets’de l’adieu.

—-Luiz i s'écria-t-elle, Luiz Falçam 1 
(Tétait bien lui, superbe dans son ma

gnifique costqme bleu brodé d’argent, le 
front pâle. des_ souffrances éprouvées, le 
regard étincelant d’orgueil. * 

Danâ'eon étonnement de voir entrer 
Falçam à cette heure, le vice-roi demeura 
muet. Mais Sépulvéda le visage livide, la 
lèvre blême,' sayança sur lui menaçant.

—Vous-iti^'à’éciia-t-il, voua F 
—Moi,répondit tranquillement Falçam. 

z—Je vous avais "ordonné de garder la 
citadelle de Diu. '-*K

—«Tai pensé que j’avais besoin de défen
dre ma fiancée, r—-

—Voua avez déserté votre poste, senhor. 
—Je remplis un devoir également 

sacré.
—Ün crime tel que le vôtre s’expie par 
mortr îe savez-vous f 
Le regard de Falçam, un beau regard 

clair et (Droit, alla de Sépulvéda à Garcia 
de Sà.
» —-Eolcl, dit-il à Garcia de 3b en tirant 
tme^gue de son doigt, le gage de votre 
prampse : “ A quelque jour que ce soit 
m’arisz-vous dit, revenez réclamer la main 
de ma fille, dès que Diu sera délivrée. ” 
Nopa avons chassé les Musulmans, et me 
voici. . Le gouverneur de la citadelle 
m'avait intimé un ordre ; mais tandis qoe 
je zh'y soumettais il faisait Ici acte de 

me oou- 
parule de

m’

Ameublement de Chambre a Coucheret

Connections à Québec pou- Halifax, 8t. 
Jean et tous les points sur le chemin de 

Intercolonial.
Connections à Montréal avec les trains 
chemins de fer pour--Portland, Boston, 
tous la- poiuts de la Nouvel le-Angle-

AVEC

DESSUS EU MARBRE
Dr Ii. Coyleux Preyost

132, Rue Daly, Ottawa. 
HEURES DE BUREAUX : 8. à 10 SECTION St. LAURENT ET OTTAWA

Laisse Ottawa 
Ga e Union)

Arr. à Prescott-... 9 45 a.m.
Laisse Prescott.... 7 0 ) a.m.
Arr. à Ottawa...-10 00 a.m.

1. à
6. à 7 00 a.m 2 00 p m. 

4 05 p m. 
2 05 p.m- 
4 10 p.m-

Conneclion par le bateau entre Prescott 
et ügdensburg pour tous les trains,

La seule ligne directe pour New-York.

Macdougall, M notion gull & Re court,
AVOCATS, PROCUREURS 

Ontario et Québec.
“Scottish Ontario Chambers” coin de* 

Sparks et Elgin, Ottawa.
Ho*. W*. Macdoüqall, O. R.

Frank M. Maodo
A. Bs___________

fir C, G. HUckhouse
DENTISTE

Aimable lecteur considérez les avantages d’acheter vos

MEHPRT.pitié 1 iih
rir

L’angoisae de la jeune femme, les paro
les du yjgillard avaient ému le groupe dé
solé attendant’ maître François. — 

En même temps'ces parolee échangée# 
encouragèrent les confidences. 1

Ce fut bientôt entre ces malades, ces 
attristés, ces 
touchants, ou 
cun tenait à honneur de raconter quelque 
trait à la louange de maître François.

—• Moi, dit un homme au teint bronzé, 
la côte pour avoir

La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
et l’Ouest, ouverte le il août 1854 ; 
L'Express du jour quille Ottawa à 12.35 pm 

“ “ Arr. à Toronto à 9.50 pm
“ du soir quille Ottawa à 11.40 pm 
" “ Arr. à Toronto à 8.30 am
“ du jour quitte Toronto à 9.25 an 
“ “ Arr. à Ottawa à 6.25 pm
" du soir quitte Toronto à 8.00 pir 
“ “ Arr. à Ottawa à 4.38 am

Chars palais élégants sur les trains du 
o jour. Chars dortoirs somptueux sur let 

u-ains du soir.
Connections à Smith's Falls porn 
rockville et le chemin de fer du Grand 

fronc ; aussi pour le chemin de fer Utica 
rod Black River et ses nombreuses con 
nections pour le sud et l’est.

Ligne directe pour Chicago et tous les 
points à l’ouest, sud-ouest et nord-ouest.

Pour les billets, le prix du passage, le 
sièges dans le char-salon, la table d 
iépart des trains pour le haut de l’Ottaw 
et toutes les autres stations locales et au
tre informations concernant les passagers 
s’adresser au bureau des billets, nr 4» HUE NPAKK.N 

D. McNICOLL 
Agent général des passagers. 

PARKER,
Ager t de Billet.

W. WHYTE
Surintendant-gécér ;

AUX ENTREPOTS DE VARIÉTÉ 533 ET 534 RUE SUSSEXVflALL.
p, L.L, M.N LOOURT,

JOSEPH BOYDENM. le Dr C. G Stackhou e, chirurgie 
nliste, tient son bureau au No 161 

résidence privée

n et 
No 161 rue 
au No 258,

dentiste,
Sparks et a aa resn 

Albert Ottawa.
Le docteur extrait les dents sans eau 

de douleur à son patient en se servant du 
gaz aitrique oxidé dont il fait une spécialité.

pauvres, une suite de récita 
d’histoires héroïques. Cha- NOUVEAU EKSTUJRAHT

Repas à toutes heures,
14 2è RUE SPARKS.

TABLE DE 1ère CLISSE.

j’ai assez navigué
souvent atterri au cap Comorin ; plus 
d’une fois je sui» resté pendant des se
maines au milieu d’une population de 
pêcheurs de perles dispersés sur le litto
ral On, les appelle les Pellawares. Exposée

.aux attaques des Maures, ils avaient alors Paul X. C. Damais
grand’peme à protéger contre eux lean INGENIEUR DE LA CITÉ DE HULL, 
,cabanes et leurs familles. Le roi Juan III ARPENTEUR FEDERAL ET DE LA 
auquel ils demandèrent des soldats pour PROVINCE DE QUEBEC
i™ défendre, et des prêtres pour lee ins- Arpentage des limites il bols, te-rai 
truire, leur envoya maître François qui siers, division dee lots de fermes ex 
s’adjomnit un compagnon et deux jeune* aux conditions les plus 
gens du collège de Saint-Paul. Si vous Bureau : Hôtel de ville, Hull. Rési- 
Rviez vn chaque matin le père, accompa- éence : King's Road, Hull, 
gné d'un acolyte portant devant lui une 
grande croix, entrer dans les cabanes,
; 7 répandre d’abondantes aumônes, soigner 
1 es maldes, caresser les petits enfants, les 
larmes vous en seraient venues aux yeux.
Une mère n’est pas» plue douce, une aïeu
le ne se montre pas plus tendre. Quand 
un des pêcheurs expirait, maître François 
Vensvehasait de ses mains, creusait sa fos
se sur le rivage et y plantait le signe de 
la rédemption. CombierL de fois. Te ren
contrant dans le villagep'n’ai-je pas pris 
la moitié du fardeau qu’il soutenait, ou 
ne lui ai-je pas aidé à donner une sépul
ture * un malheureux mort durant la nuit.
Rien ne vous peindra l’amour qu’il por
tait à ces misérables peuplades. Quand il 
croyait pouvoir les quitter, il revenait à 
Goa afin de s’occuper de ses missions, et 
du développement de ses grandes œuvres.
Maie un malheur survenait-il aux Pella- 
wares, il accourait vers eux 
père à son enfant menacé. Je me souviens 
surtout d’une terrible affaire, à laquelle je 
pris part sous la direction de maître F 
çois. Vous avez entendu parler des Bada- 
ges, peuplade féroce vivant de rapines, se 
jetant «nr le» habitant» de» câtea comme 
une troupe de tigre» affamé», pillant lea 
cabane», volant lea enfante, entraînant lea 
jeune» fille» dan» le» boia, «emant partout 
l’incendie et le meurtre.

CARTES PROFESSIONNELLES

Voitures! Voitures!BULL Lunch à Midi, 5 billets pour $1.00. 
GUSTAVE CHEVRIER,

Propriétaire.
Voitures couvertes ou decouvertes, 

Phaétous, Rockaways, Express, 
Chariots à pain, etc., etc.,

Faits à ordre, avec soin et promptitude. 
Je répare aussi les voitures et ferre les 
chevaux, etc., etc. Los matériaux que 
j’emploie pour la confection de mes voi
tures sont de première qualité et mon 
ouvrage est garanti tant sous le rappori 
du travail de la main d’œuvre que sous 
celui de la solidité et du flui.

Je sollicite le patronage du public en 
général.

6mOttawa, 12 mal, 1886.

à:faciles.

P. Thoe De*Jar<ftln*
NOTAIRE PUBLIC

Secrétaire trésorier du comté d*Ottawa 
Bureau et résidence : 117 rue Principale 

Hull. Bureau à La Pointe à Gatineau. 
Argent prété sur propriétés foncières.

J. Malcolm McDougall, B. L’. L.
Avocat, Procureur et Solliciteur. Aviseur 

légal éu comté d’Ottawa.
RUE MAIN, AYLMER, P. Q.

Rochon et Champagne
AVOCATS

246 Rue Principale, Hull

L. N. Champagne, L.L.D.

M. Tetrcan, Molaire.
Bureau et résidence : Rue Principale, 

Hull, près du Bureau de Poste.

la
VANHORNR,
','i'e-P~4eirit>nt

>1 ALFRED MATHIEU,
No. 880 roe Clarence. Oâtaw

24 juillet 1885,Poudre» de Condition d’Alexander
BOULES POUK le* KOtiNON*

MEDECINES CILEBRES

PETITE VEROLE! la

See marques peuvent être effacées.

NOUVEAU MAGASIN
DE

PEINTURE et TAPISSERIES
Maison LEON & Cie.,

51 Tottenham Court Road, > LONDRES, 
202 rue High, Stratford, > Angleterre

Parltamenre de 8. H. 1* Heine,
Ont Inventé et patenté cette préparation,

A Rochon.
félonie. Votre parole de fidaïgo 
vrercette parole qui vaut une 
roi ! - ^ " e.

—Vous êtes mon hôte ! fit Garcia de
Sà. -

— Falçam,ajouta Lianor de sa douce voix, 
je m’étais habillée*de deuil peine que je 
souffrais de ' votre ' absence, maintenant 
que vous voici de retour je voudrais pou
voir mettre autant de diamante que éavi- 
tri.. J’ai vaillamment soutenu ▼« droite, 
mon Luiz..

—Je le sais, et mon épée les appuiera au 
besoin.

—Assdi I fit Garda de Sà d’une voix 
lourde, nos invitée pourraient^nous~ en
tendre, me traitons *pu ena*pubUo* des 
affaires de famille.

Aokkt A Ottawa :—C. STRATTON. 
Coins des rues Dalhiusie et Saint-Patnck

L’OBLITERATEUR I 4 VIS.—Les médecines ci-dessus, célè 
/V bres dans tout le Canada pour 

efficacité, ne se trouvent que chez M. C 
STRATTON. Je mets donc le public ei 
garde contre les contrefaçons.

50,000 Ron lean x de Tapln- 
werlea des derniers goûts viennent d'être 

1 Par le soussigné. Ces Tapisseries, 
ellement importées, sont toutes de 

nouveaux desseins, et se vendent à des 
prix très modérés.
peintnr»,. Ilullee. Pinceaux, 

Hlanchtaamlra, Verni., etc,
ASSORTIMKNT COMPLET. 
Peintures délayées, prêtes à poser/ 

de toutes les couleurs.

No. 108 Rue Rideau,
Vi-wi-vis le magasin de T. Birkett.

comme un qni efface les marques de la petite vérole 
pour toujours. Son application est simple 
et inoffentive, ne cause aucune donleur n 
Inconvénient, et ne contient rien d’an ca 
actère nuisible. Prix : $2.50.

tiKORfiB THOMAS
TALEXANDER.

N. B.—On peut aussi obtenir l'article vé
ritable chei v LAPORTE, rue Rideau : 
GOODALL A FIL8. rue Wellington ; 
et DALGLISH A FRERE, rue Queen,oueet.

EPICIER,
85, coin des rues Albert et 

Inkerman, Hull.

Cheveux Superflux.
Le rem'ede ipüaloirc de LEON et Cie., 
enlève en quelques minutes les cheveux 
superflus sans la moindre donleur ; les che
veux ne repoussent jamais Ce remède eet 
très-simple. Instructions complètes. Re
mède envoyé par mille. Prix: $1.00.

TERRE A VENDRE—Située dans la 
paroisse de Sarsfield, comté de Russell. 
Magnifique terre de 118 acres, avec bâti
ments, etc., etc. Conditions faedes. S’a
dresser à M. Octave Baulne. Sarsfield, 
comté de Russell.

Ottawa, 7 juin 1886—2m.

T 'ASSORTIMENT LE PLUS COM- 
JU plet et le meilleur marché d’Kpice- 
ries, Vins, Liqueurs, Tabacs et Vaisselles 
dans Hull.

'Cigares de choix une spécialité.

6E6. W. SH A W, agent général(A continuer, i J.-Bte. DUFORD.81» rue Tremonl, Boston, Mess.
16 avril 1886—3m21 sept. 1886—la.

Z O.

ans: Consommateurs

° PARFUMERIE ORIZA
PARIS — 207, Rue Balnt-Houeré, 207 — PARIS

doivent leur oneeèm et tm /tsvtmr du pu___j /
1* Aux soins tout particuliers qui 

président à leur fabrication.
■Aie ON leiTE LES PRODUIT» DE LA PABFOMBR1B ORIZA

•ans arriver A leur degré de finesse et de perfection.
. L'apparence extérieure de ces imitations étant identique aux iVrifaNee Produit* Ortma, ^ 

Messieurs les Consommateurs feront bien de se mettre en garde contre ce commerce illicite 
’Fl» et de considérer comme contrefaçon tous produits d'une qualité inférieure qui ne sont

vendus que par des maisons peu honorables. "Çy
Xf c; CP

2* A leur qualité inaltérable et à la 
suavité de leur parfum.i

Un.el franc» dg Oatmleime Illustré.
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Grand Massacre
DANS LES

CHEZ

WOODCOCK.
La vente semi-annuelle est commencé

CE MATIN.
p.ur détails voyez les grandes affiches 

et j our avoir de bons bargains venez à 
bonne heure au

Magasin populaire ale Mod oh.

39 itue Sparks.

James H. Bowes
AROHITEOTB

Chambre 25,
SCOTISH ONTARIO CHAMBERS

BCE SIABK8.
Ottawa 9 juin 1886—la

AUX FAMILLES ! !
Epicei ies !

Epiceries ! 
Epiceries !

Grande Reduction
CHEZ

N. A. SAVARD
Cinq palettes de savon d’odeur pour 

5 cts.
Confitures aux pommes, 10 cts. la lb
Framboises et fraises, 15 cts. par lb.
Biscuits Soda, 7 cts.
Graisse Canadienne, 10 cts. la lb-.
Sirop, 10 cents, la pinte.
Allumettes autrichiennes 29 cl s. par 

12 boites.
Moulins à café 81 50. Le café est 

toujours frais moulu. Vous mou
lez une livre de cafe dans le temps 
de le dire.

Poudre Allemande sans rivale, 20 
cts. par boite.

Sirop Ambre 1er qualité 10 cts. par 
pinte.

Bonbons français, 12J cts. la lbs.
Lard, 1ère qualité, 7 cts. la lbs.
1ère qualité d'allumettes pour 7 cts. 

la but e
Vermicel macoroni 15 cts pour 2 lbs 

Afin de servir les pratiques avec
promptitude et ponctualité quatre
nouveaux commis ont été engagés.

ALLEZ CHEZ

N A. SAVARD
Coin des rues Dalhonsie et Murray. 
Ottawa, ÎG juin 188G—tan

AMORCES AODVELLES TELEGRAPHIE DANS U CAPITALE Prix d’économie domestique, 
Dette Solly Rice.

M. le professeur Lyons a offert 
une médaille aux D.lles Kate Gal
lagher, Nellie O’Connor et I/misa 
War nock, pour musi ]ue vocale.

Prix de musique instrumentale, 
septième cours, Delle Girlie Finley.

Prix de musique instrumentale, 
cinquième cours, Delle Sophie 
Simard.

Prix de peinture à l’huile, Delle 
Lillie Scott.

feuilleton£ PERDU—Depuis vendredi dernier deux 
vaches,jine rouge, l’autre rouge avec taches 
blanches, appartenant à l’Hôpital Général, 

Water.
Ottawa 21 juin l886—3in l.o '£4 Juin

Demain, fête St Jean-Bapliste le 
journal ne paraîtra pas.

Rafle
Ce soir sera la raflé à la Fancy 

Fair une magnifique chaîne en or, 
au profit du Bon Pasteur.

Faeey Fair
Ce soir, 23 juin, banquet aux 

Fancy Fatr, pour fêter la veille si 
joyeuse de la St Jean-Baptiste.

Kéaolutiou
Voici le taxte la résolution adopiée 

à la dernière assemblée régulière 
de la Soc.été St Antoine de Pa- 
doue, d'Ottawa.
Proposé par MM. J. B. Lamonta

gne, Th. Fortier, J. F. Dion ne, J. D 
Gareau, Aug. Gagnon ;

Secondé par MM. O. Barrette, F. 
Ouellette, M. Loyer, Thos. Paquette 
et H. Proulx ;

Que la Société St Antoine de Pa 
doue d’Ottawa prie Son Eminence 
Monseigneur Taschereau 
permettre de s’associer à tous ceux 
qu’un même sentiment de reconnais
sance et de joie unit aujourd’hui à 
l’occasion ae l'honneur conféré 
aux Catholiques du Canada en éle
vant le digne et vénéré Archevêque 
de Québec au poste sublime du Car
dinalat ; et de témoigner ainsi hau
tement en faveur du mérite qu’une 
longue carrière de vertu et de 
science a obtenu à l’enfant d’une 
des plus illustres familles Canadien- 

França ses du Canada.

MONSIEUR LECOQETATS-UNIS
TROUVÉ—A Hull le 19 courant, un 

porte-monan contenant une somme d'ar
gent. S’adresser au No 267 Rue Water 
Ottawa.

L’inoendie de Boston
r Pib-Boston, 22—Vokl des détails sur 

cendie du “ New-Engl and Institute 
building 

Cette 
rvlr.

L’HOOEIR DU NOMFair
A VENDRE—A bonnes conditions, une 

Turbine LelFel, de la force de trois, che
vaux, en bon état. Peut être vue aux 
bureaux du “ Canada.” |

e construction, destinée d’abord à 
de salle d’exposition, a coûté prtis de 

.,000.
’hiver dernier, elle a été vendue A la 

mpagnle des Chars Urbains! pour ,une 
somme de $JU0,000 et formait 'depuis, ce 
temps un dépôt pour les chars. Lorsque 
Talar me a été donnée, les flammes avaient 
déjà fait des progrès considérabes. Les 
pompiers, voyant qu’il serait impossible de 
sauver la bâtisse elle môme, s'efforcèrent 
d’empêcher les flammes 9e h’étend 
maisons voisines.

Cependant ayant appris que quelques 
lheureux ouvriers|se trouvaiebtà l’inté

rieur, quelques hommes de la. brigade du 
feu, animés d’un courage héroïque, se pré
cipitèrent dans les flammes. Il.était tro 
tard. Ils ne retirèrent des. ruines que 
cadavres calcinés do doux ouvriers.

Plusieurs autres hommes ont disparn.il 
est probable qu’ils ont aussi péri oaris fèô 
flammes.

Un grand nombre de personnes ont été

Etait-ce simplement une man
œuvre de roué ? Subissait-il, 
sans trop s’en rendre compte, 
l’ascendant de cette jeune fille si 
étrange ?... .C’était l’un et l’au
tre. Mais il lui eût été difficile do 
dire où cessait le voulu et où 
commençait l’involontaire :

Cependant il continuait :
—Mon père est un vieillard 

qui a cruellement souffert..L’exil, 
loin do la France, est lourd à por
ter !....

Mais si les chagrins et les dé
ceptions ont aigri son caractère, 
ils n’ont pas changé 
Ses dehors impérieux, hautains, 
souvent âpres, cachent une bon
té que j’ai vue souvent dégéné
rer en faiblesse. Et pourquoi ne 
pas l’avouer ? le duc de Sairmeu- 
Se, sous ses cheveux blancs, gar
de les illusions d’un enfant...Il 
se refuse à reconnaître que le 
monde a marché depuis vingt- 
ans.-.

On l’a abusé par des rodo
montades ridicules.-.Enfin nous 
étions encore à Montaignac que 
déjà les ennemis de M. Lache- 
neur avaient trouvé le secret 
d’indisposer mon père contre lui

On eût juré qu’il disait la vé
rité, tant sa voix était persuasi
ve, tant l’expression d son visa
ge, son regard, son geste, étaient 
d’accord avec ses paroles.

Et Maurice, qui sentait, qui 
était sût qu’il mentait et mentait 
impudemment, Maurice restait 
ébahi de cette science de comé
dien que donne le commerce de 
la haute société, et qu’il ignorait 
lui...

Mais où Martial en voulait-il 
venir, et pourquoi cette comé
die ?....

—Dois-je vous dire, mademoi
selle, tout ce que j’ai souffert 
hier, dans cette petite salle du 
presbytère ?

Non, je ne me rappelle pas, en 
ma vie, de si cruel moment. Je 
comprenais, moi, l’héroïsme de 
M. Lacheneur.

Apprenant notre arrivée, il 
accourait, et sans hésitation, 
sans faste, il se dépouillait volon
tairement d’une fortune...et on 
le rudoyait. Cet excès d’injusti
ce me faisait horreur. Et si je 
n’ai pas protesté hautement, si 
je ne me suis pas révolté, c’est 
que la contradiction irrite mon 
père jusqu’à la folie...Mais à 
quoi bon protester ?—.Le subli
me élan de votre piété filiale de
vait être plus puissant que tou
tes mes paroles. Vous n’étiez pas 
hors du village, que déjà M. de 
Sairmeuse, honteux de ses pré
ventions, me disait : J’ai en tort, 
mais je suis un vieillar I, je ne 
saurais me résoudre à faire le 
premier pas, allez, voue, marquis, 
trouver M. Lacheneur, et obte
nez qu’il oublie...

Marie-Anne, plus rouge qu’u
ne pivoine, baissait les yeux, 
horriblement embarrassée.

—Je vous remercie, monsieur, 
balbutia-t-elle, au nom de mon

B,T,
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s su*. Septième Cours

Prix de style épistolaire, d’ortho
graphe, de lecture, de traduction, 
mention honorable pour l’élocution, 
Delle Myna Barry.

Prix de conversation française, 
Delle Louisa Warnock.

GRIND ASSORTIMENT
De Chapeaux de Feutre, 

Pailles, Manille, 
Macklnak, &c.

Sixième Cours Français.

Prix d’honneur, de promotion, de 
tenue de livres, d’algèbre, d’arilh- 
mélique, Delle Albertine Simard.

Prix de promotion, d’histoire an 
citnne, de lecture, de littérature et 
de style épistolaire anglais, Delle 
Dorilda Leblanc.

Prix de promotion, de composi
tion, de littérature française, de 
conversation anglaise, Dalle Rose 
Alma Koisy.

Prix de promotion, de musique 
instrumentale (5e Cours) de gram
maire française et d’orthographe, 
Delle Berthe Prévost.

CHAPEAUX DE SOIE
Dans les derniers goûts.

CHAPEAUX ET CASWJETtES blessée*.
Sur 409 chars qu’il y avs 

ment, un seul a été sauvé.
La plus grande confusion règne sur te 

théâtre du désastreet il est impossible d’ob* 
des détails.

)N, 22—Sept cadavres ont été retW 
ruines. Trois sont tellement caïcl- 

été impossible de les identifier, 
e encore sous les ruines un huit

Quatre personnes ont reçu doe 
sures extrêmement graves.

ure maintenant qu’il n'y avait 
rs dans la bâtisse, 
à environ $

son cœur.
ait dans le bat1-

POUR CLUB.
Capot» et Clrcnlalre» de ca- 

oiitelionc pour Daines et 
Messieurs

de lui

rés des
u’il a

Il rest
bïel/t • Rue Rideau.

On
100 clin 
s’élève

Une scène atroce s’est produite quelque 
temps après que le feu eut éclaté, Un.ou
vrier était sur le point de sauter pj>r„un» 
fenêtre du deuxième étage lorsqu’une pou
tre enflammée, d’une grande pesanteur» lui 
tomba sur le dos. 11 se trouva la moitié du 
jorps en dehors de la fenêtre et dans Tim- 
possibilité de se remuer.

I»es flammes l’atteignirent bientôt. et $0 
mourut au milieu des tortures les plnfc 
atroces, devant les yeux do plusièhrs mil
liers de personnes qui ne pouvaient Ie4e&- 

faute d’échelles. Deux de ses,com
pagnons se sont brûlés d’une manière 
épouvantable, en essayant do parvenir juô-

La co.l vontion de la Ligne Nationale
Lincoi.k, Ncb., 22—Une circulaire a été 

adressée par Pbtrick Egan, Charles O’Reil
ly et John P- Sutton, comité exécutif de ia 
Ligue Nationale Irlandaise d’Amériqnei, 
aux officiers et aux membres de ton testes 
branches. Après les avoir félicités du pro
grès accompli par la cause irlandaise, et 
exprimé l’espoir que M. Gladstone recevrà 
l’appui écrasant du peuple aux prochaines 
élections, la circulaire dit : En présence 
la tentative désespérée et disgracieuse 
Salisbury, Churchill et Chamberlain pour 

enter des troubles religieux dans toute 
rlande le peuple Irlandais s’est conduit
blement, et, à l’exception d’une poignée 
loyalistes mal avisés à Belfast, il a mon

tré à l’uni vers que les jours de stupide bi
goterie et d'intolérance religieuse parmi 
les Irlandais sont passés pour toujours. La 
question du “ home rule ” pour l’Irlande 

maintenant ouvertement 
peuple anglais, et nous avons la confiance 
que la grande masse des Anglais Intelli
gents appuieront M. Gladstone, et le ren
voyant au Parlement avec nne grande ma
jorité, le mettront en état de résoudre, 
pour le bien de l’Angleterre comme celui 
de l’Irlande, le. plus grand et le plus dan
gereux problème que l’empire britannique 
ait eu à résoudre depuis le commencement 
de ce siècle.

En vertu des pouvoirs oui nous ont ôté

La perteMontres, Chaînes, 
Colliers Etc.,

sH a

Sixième Cours Anolais.

Prix de style épistolaire, de lec
ture, de grammaire et de Iraduo 
tien françaises, Delle A. Kthoe.

Prix de composition et de traduc
tion, mention honorable pour Vélo 
cution, Delle Z. Batterton.

Prix de conversation française, de 
grammaire, mention honorable 
pour l’élocution, Delle Josie Qui
gley.

Prix de promotion au sixième 
cours français et anglais, Delle 
Lizzie Murray.

Prix de promotion au sixième 
cours, Delle G. Quinn.

Prix de conversation anglaise, de 
promotion, Delle Lola Fraser.

VKNIMJh AUX COXMTIOXS 
TRES FACILES DE

nés

COUVENT NOTRE-DAME DU SACRE 
COEi-RSI. par semaine

g La distribution des prix à ce cou
vent a eu lieu hier apièe-midi. Plu
sieurs
étaient, présents, entre autres Sa 
Grandeur Monseigneur Duhamel, 
l’honorable sénateur Scott et le Rev. 
Père Provost, Supérieur du Collège 
d’Ottawa.

La distribution des prix et médail
les a été entremêlée de morceaux 
de musique, de chant et de décla 
mation, exécutés avec une grande 
perfection par les élèves.

Les demoiselles suivantes ont été 
couronnées pour avoir obtenu le 
plus haut nombre de notes dans 
leurs classes resp clives : Albertine 
Pinard, 1* Sylvain, A. Robillaid, L. 
Capbert, M. A. Casey, A. Barry, E. 
Hillman, A. Beaulieu, A. Laver 
dure, G Taschereau, M. McGee, T. 
Fitzsimoi s.

Les demoiselles suivantes ayant 
subi des examens très satisfaisants, 
ont mérite la médaille d’argent : 
L Scott, S. Quigly, Z. Batterton, S. 
Parker, A. Kehoe, W. Quinn, M. 
Matter, L. Clarke.

Di lies Marie-Théièse Duhamel, 
et Myua Barry ayant achevé le 
cou is d’étude suivi dans cet établis 
se ment ont mérité la médaille d’or 
et un dip.ôme de premier degré. 
Melle Soph.e Pinard ayant complé
té son cours d'étude dans les deux 
langues, et ayant subi avec grand 
succès les examens requis pour gra
duer, -a mérité les honneurs les 
plus distingués de l’insbt 
une médaille d’or et un dlpl 
premier degré.

—PAR------ r>
personnages distingués

U. 'j

544, RUE SUSSEX. t
f'IrîMontres d'or p .ur da

mes, reve-il matins ca
dres miroirs, etc,

Ijicrofwc, Capitale ve Caaghnavace, 
Jeudi le 24 courant

do

BULLETIN COMMERCIAL
umise aû On demandevendus à la s maii.e par

Chez M. Laurent D.ihamel, vieux 
marché By, un garçon pour faire 
les commissions. Gages raisonna
bles.

CHEVRIER FRERES

N. B. Vous aurez la visite de notre agent 
avec des échantillons. 21 juin 1886 —3in

BERN KD SIMARD
BOUCHEE

Etavx Nos 1 et 2, Marché des produits 
et viandes, et No 1 marché Ouest

HULL
M. SIMARD remercia ses nombreuses pra

tiques et le public de Hull de l’encourage- 
a-ent libéral qu’il a reçu jusqu’à présent et 
le sollicite de no iveau.

M. SIMARD a toujours en mains un assor
timent complet de VIANDES FRAICHES, 
SALEES et FUMEES, toujour* de première 
qualité.

Le teint—La “Lotion Persienne” 
rajeunit le teint et lui rend l’éclat 
du jeune âge. Fn vente chez tous 
les pharmaciens.

- j vertu des pouvoirs qui nous ont 
bues par le comité executif de la Ligue 

ne, nous convoquons par le* pré- 
la troisième convention régulière 

de la Ligue Nationale Irlandaise au Cen
tral Music Hall, Chicago, les mercredi et 
jeudi, 18 et 10 août, et nous espérons vive
ment quo chacune des branches de la Li

. bien représentée. Nous attendons 
d'importantes délégations de la Ligue d’Ir
lande et du Parti parlementaire.

Le tarif américain
Nrw-Youk, 22—Une dépêche de Wash

ington au Herald dit qu’il est possible que 
Randall présente aujourd’hui à la Cham
bre son bill du tarif. Ce bill réduira le re
venu d'envirou neuf millions et demi; 
mais ie systèn 
jiourra 
session

( hez M. Laurent Duhamel voue 
treuverez un assortiment de vian- 
J s lratches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi 
cite, M. Duhamel remeicie ses 
îombreuses pratiques et le public 
i.i général de l’encouragement 
je’ou lui a accordé jusqu’à ce jour. 
IJr-e visite est respectueusement 
sr : tir tée.

RDS
54

Les ordres seront exécutés promptement 
et livrés à domicile gratis* Prix modérés. 
Une visite est sollicitée.

rédui
millions et

système sur lequel il est basé, 
servir à effectuer à la

tution : 
ôme dtBERNARD SIMARD.

BOUCHER
effectuer à la prochaine 

elle réduction ae 30 inil-une nouv

Avis aux Mères—Le Sirop Cal 
mant de Madame Winslow devrait 
toujours être employé lorsque les 
enfants font leurs dents. Il soulage 
tout de suite le petit être souffrant; 
il produit un sommeil naturel, 
tranquille,en enlevan' les douleurs 
de l’enfant, et le petin chérubin 
s’éveille aussi frais qu’un bouton 
de rose. Ce sirop est agréable au 
goût. Il calme l’enfant, adoucit les 
gencives, chasse toute souffrance, 
éloigne les vents, régularise les 
intestins, et est le meilleur remède 
connu pour la diarrhée provenait 
soit de ce que l’enfant fait ses dents, 
soit d’autre cause. Vingt-cipq cents 
la bouteille. Assurez vous, et de
mandez le “ Sirop Calmant de Ma
dame WinelovD, ” et n’en prenez pas 
d'autre sorte.

HOTEL RIENDEAU Présentation ne.» médaillis et de 
prix SPÉCIAUX

Médaille offerte par Sa Grandeur 
Monseigneur d’Ottawa pour l’ins
truction re igieuse méritée par de
moiselle Myua Ban y.

Prix d’instruction religieuse pré
senté par le Rvd M. Colley mérite 
par Dite Girtie Finley.

Médaillé pour l’instruction reli
gieuse, présentée par le Rvd. Père 
Pallier, méritée par DUe RA. Foisy.

Prix d’instruction religieuse, dé
cerné à Dlle Dorilda Leblanc.

Mention honorable, Dites S. Pi 
nard et M. T. Duhamel.

Son Excellence Mgr Smoulders, 
Légal du Pape au Canada, a offert 
une médaille pour l'observance des 
règles que D,le Ursule Smittfa eu 
le bonheur d’obtenir,
IJMedaiile offerte par Son Excellen
ce le Gouverneur Général pour les 
plus haut nombre de notes de classa 
obtenue par Dlle Myua Barry.

Candélabres gracieuiement offerts 
p?r son Excellence la marquise de 
l-andsduwne pour l’économie do 
nu aiiqup, mérites par DUes S. Par
ker, M. Birry, R. Gallaher, C. 
Qumn, A. Piuard, obtenus par Led a 
Aioras.

Médaillé de politesse, votée par 
les éleve» #11 faveur de demoiselle 
Z Batterton.

Médaille de couture unie, mén 
tée par Déliés Ufsulâ Smith, Julia 
Tasse, obtenue par M. A Caret.

Médaille [tour la brodérié, ment 
par Del.es È. Harvey, R. A. Foisy, 
obtenue par M. Bufnes

Médaillé d’argent ill rte par M. 
W. IL Barry, aux élèves ext.rnes 
pour l’assiduité, méritée par M. A. 
Cas, y, Mary McG.e, A. Barry, T. 
Gn gras, T. Fitzsimous, oblen ue par 
Del.e M. Greely.

Prix d’observanoe des règles par
mi les moyennes, mérité par Delle 
L. Quesnel.

EUROPE
TMU SUR LI PLAM

Européen et Américain, 
64 Rue St. Gabriel, Montréal.

La campagne électorale en Angleterre
Edimbourg, 22—Dana I 

prononcé hier, M. Glad 
comptait *ur 1,énergie du peup 
jouer la tactique des tories. Il _ 
pas la sécession de lord Hartington et de 
M. Bright. Ils ne représentaient qu’ 
faible fraction du parti libéral. Comme en 
témoignent les discours de Fox et les ac
tions de Fitzwilliam et de Cavendish, le 
descendants essaient do résister à une 

>litique qui, si elle eût été appliquée, 
épargné à l'empire des au nées de t rou

le discours qu’il a 
a dit qu’il 

le pour dé- 
nc regrette

Cet Hôtel offre au public voyageur tout 
le confort désirable. L» table est toujours 
abondamment servie des prômit-see de la 
saison, préparées par des cuisiniers français 
de premier ordre. Repas à toute heure 

Un trouvera constamment à cet établisse
ment de pr mitre cia se, des vins, liqueurs 
et ciga es de choix.

pou
eût père....
,lv —Oh !—ne me remerciez pas, 

interrompit Martial avec feu, ce 
sera à moi, au contraire, de vous 
rendre grâces, si vous obtenez 
de M. Laaheuettr qu’il accepte les 
justes réparations qui lui sont 
dues, .et il les acceptera si vous 
consentez à plaider notre cause.... 
Qui donc résisterait à votre voix 
si donee, à vos beaux yeux sup
pliants—

Si inexpérimenté que fût Mau
rice ; il ne pouvait plus ne pas 
comprendre les projets de Marti
al. Cet homme, qu’il haïssait dé
jà mortellement, osait parler d’a
mour, à Marie-Anne devant lui, 
Maurice.—C’est-à-dire que, de
puis une heure, il le bafouait et 
l’outrageait ; il se jouait abomi
nablement de sa simplicité,

La'certitude de cette affreuse 
insulte, charria tout son sang à

ï,c bill d'expropriation était applicable A 
l’époque où il a été déposé aux Communes, 
mais il n’a pa* eu l’appui de Ford Ilarting- 

; et d autres député*. Il croit que l’An 
i, rre et l’Ecosse Font reçu avèo moins 

île faveur que le bill du Home Rule. Lo ca
binet est aujourd’hui libre de rouvrir toute 
la question. Si les ministres actuels res 
tent au pouvoir, ils mettront ù exécution 
leur politique irlandaise en ayant le senti' 
ment voulu de leurs obligations.

Londres, 22—Brad laugh a lancé un ma
nifeste électoral dans lequel il dit que l'in
justice anglaise a souvent engendré les 
crimes agraires en Irlande. Une union 
maintenue par l'armée, et la police n’est 
ims une uùion réelle. L’union devrait im
pliquer ia. coopération, non la domination 
ni la sujétion.

Les pamclHstcs nommés pour organiser 
le vote irlandais en Angleterre partiront 
mardi pour les divers distric 
été assignés. Thomas O’Cor 
Londres et sera aidé par 
ot B. Kelly. Une grande 
aura lien demain au Saint-J aines Hall en 
faveur des candidats part isans de Glads- 

e dans les circonscriptions de la métro-
^Unc députation des protestant* d’Ulste 
composée de clergymen, de magistrats 
de marchande, se rend à Ixmdres, où elle 
porlcra la parole à plusieurs oAsembléee 
convoquées sous les auspices de la British 
Home Rule Association.

La Pali Mail Gazette dit que la déclara
tion de M. Morley à l’effet que le bill du 
Home Rule “ n’est pas mort, mais qu’il 
dort,” ot son désaveu du désir exprimé par 
M. Shaw-Lefebvre en faveur dii maintien 
de la representation irlandaise à Westmin
ster et ae l’abandon du bill d’expropriation 
aont( " de malicieuse* contremtnes à Félo- 
quem-e cicéronlenne de M. Gladstone, dé
truisant tout espoir d’une union des libé
raux, et. a moins qu’ils ne soient prompte
ment effacés, feront perdre l’élection aux 
libéraux. Entre les déclarations de M. Glad
stone et celles de M. Morley, personne ne 
■ait plus à quoi s’en tenir.”

JOS. RIENDEAU, 
Propriétaire.

!ru“Thomas Leblanc,
TAILLEUR

vi nt d’ouvrir nne boutique de 
tailleur an Nos. 537 et 539, au ma 
asin de M. A. D. Richard, rueI “ Les Canadiens ” portent tou

jours le cœur sur la main, même 
envers les étrangers, ausii tout en 
voulant les remercier des faveurs 
qu’ils ont daigné m’accorder, je 
viens à mon tour leur offrir un as
sortiment complet de montres, bi 
joux, joncs de mariage, etc., etc., à 
des prix que je ne veux dire qu’à 
eux mêmes pour les convaincre que 
l’argent bien dépensé est la sauve
garde du bien être.

Chaque article est garanti et 
jqe représenté sinon la vente est 
nulle.

H. Norez, No 30 rue Rideau, 
porte voisine du London Chop 
House.

ussex.
Tout, s < ommandes exécutées 

avec promptilude et coupe ga
rantie.

N. B.—fardes fines une spécia
lité. rr,te qui leur ont 

Connor restera à 
le Dr O’JDohcrty 

démonstration

Pour les Incendiés. T,
Ot

M. E. G. l.averdure, marchand de 
fer, rue William, Ottawa, offie du 
clou à $2.50 le quart, pour les in
cendiés de Hull seulement.

Aussi peintures, couplets, huile, 
mastic, ferronneries à une rédac
tion considérable,

ée son cerveau.
Il saisit Martial par le bras, et 

avec une vigueur irrésistible il le 
fit pirouetter par deux fois sur 
lui-même, et le repoussa, le lan
ça plutôt à dix pas, en s’écriant :

—Ah ! c’eet trop d’impudence 
à la fin, marquis de Sairmeu-

DECES
Hier, à Ottawa, à l’âge de H) mois, 

Stella Gertrude, enfant de M. J. A. Roy.
Les funérailles auront Heu demain. Le 

convoi partira de la demeure de M. J. A. 
Roy, numéro 66 rue Besserer, à 3.30 p.m. 
pour se rendre à St. J ose, h et (le là au 
cimetière.

Parents et 'amis sont priés d’y assister 
sans autre invitation.

Pour les Incendiés.
ee !

(A suivre)
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